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SUITE  DU  RECUEIL 

» 

DE  PLANCHES 

SUR 

LES  SCIENCES 

ET  LES  ARTS. 
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SUITE  DU  RECUEIL 

DE  PLANCHES, 

SUR 

LES  SCIENCES, 

LES  ARTS  LIBERAUX, 

E  T 

/ 

LES  ARTS  MÉCHANIQUES, 

AVEC  LEUR  EXPLICATION. 

— — f—  i—  TW  ■  ■  ’II— m  ■;-******  .1.  ■  ■  .  rlrr  n  t""  m  ■‘■—a— -r  ■  ITJ 

DEUX  CENS  QUARANTE-QUATRE  PLANCHES. 


A  PARIS, 

ÎPANCKOUCKE,  Libraire  ,  rue  des  Poitevins  ,  à  l’Hôtel  de  Thou. 

S  T  O  U  P  E  ,  Imprimeur-Libraire  ,  rue  de  la  Harpe  ,  vis-à-vis  la  rue  S.  Severin. 
BRUNET,  Libraire ,  rue  des  Écrivains ,  cloître  S.  Jacques  de  la  Boucherie. 

A  AMSTERDAM, 

Chez  M.  M.  R  E  Y  ,  Libraire. 

a.-?-.".".'.—".:1  -Or;  irj  'agi”  ü-LsegsauiJiBtt. 

M.  D  C  C.  L  X  X  V  I  I. 

AVEC  APPROBATION  ,  ET  PRIVILEGE  DU  ROI . 
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SUITE  DU  RECUEIL 


DE  PLA 


C  H  E  S 


SUR 


E  T 


LES  SCIENCES, 

LES  ARTS  LIBÉRAUX, 

LES  ARTS  MÉCHANIQUES 

AVEC  LEUR  EXPLICATION. 


_  •  *  ê  \.  |  '  *  L  A  *  >,  '  i  .  Ÿ  .1 

Deux  cens  quarante-quatre  Planches. 

—A.  *  ■*  , 

AGRICULTURE  ET  ÉCONOMIE  RUSTIQUE, 

‘  .  ,  .  ‘  .  j  fh rj 

Contenant  Jlx  Planches. 


PLANCHE  l«*. 

.Z**!  g  ures  i  y  i ,  £  & 4.  Sembrador  ou  fpermatobole 
d’Efpagne. 

f  &  t>.  Semoir  d’une  conftruétion  nouvelle  pour  femer 
les  pois  &  les  feves. 

;7  &  S.  Charrue  double  qui  trace  deux  /liions  à  la 

fois.  .  ,  '  ri*,- 

ff  Sc  10.  Semoir  de  l’invention  du  docteur  Humer 
d’York 

PLANCHE  IL 

tig.  i ,  2  &  $.  Nouvelle  conflruction  de  couches  que 
l’on  échauffe  par  la  vapeur  de  l’eau  bouillante. 

PLANCHE  III. 

Fig.  1.  Semoir  de  l’invention  deM.  Rundall ,  Anglois. 
A ,  la  chaîne  qui  fert  à  tirer  la  charue.  B  ,  C ,  D ,  F, 

G,  les  coutres. EN, timon  du  milieu.  M,  traverfe. 

H ,  roue  dentelée.  O ,  autre  traverfe.  I,bord  fupé- 
rieur  de  la  tremie.  K ,  cône  renverfé  où  l’on  met 
le  grain.  PP,  trous  pratiqués  dans  l’effieu. 

à.  Moulin  à  main  pour  moudre  le  froment.  A ,  la  ma¬ 
nivelle.  B  ,  cylindre  à  l’extrémité  duquel  eft  atta¬ 
chée  la  roue  de  fer  D.  C  C  ,  foutiens  du  cylindre. 
E  ,  roue  dentelée,  laquelle  s’engrene  dans  la  roue 
E,dont  l’axe  tient  au  rouleau  qui  eft  dans  la  boîte  G. 
HH,  deux  plaques  de  cuivre  qui  la  ferment  par 


les  côtés.  I ,  vis  qui  fert  à  ralentir  8c  à  accélérer  a 
volonté  le  mouvement  du  rouleau. 

PLANCHE  IV. 

Fig.  I  &  L.  Chariot  propre  à  appianir  &  entretenir  les 
chemins. 

}.  Tombereau  à  gravier  qui  fe  charge  de  lui-même, 
ffi  ’  Cj  j  d"  ,omberaf'-  C  D,  Teffieu.  H I,  autre 

effieu, de  devant,  *ï,?ue'eft «taché  1=  manche  de 

la  cuilhei.  L,  la  cuilher.  F,  G,  deux  petites  roues 
garnies  de  chevilles.  M ,  N  ,  deux  leviers  que  les 
chevilles  ront  mouvoir* 

PLANCHE  V. 

—  -  -  •  ;  ■  M  r-  >  ,t  '  •  *  •  *  »  ♦  *■  }  .(  v?  ‘ »  ■  »•  S  '  >  *•  T  *• 

Fig.  t  2 ,  3  8c  4.  Charrue  propre  à  faire  des  tranchées  : 
fig.  r ,  perfpective  de  cette  charrue  i  2 ,  la  même 
vue  par  devant  s  $ ,  vue  par  derrière  ;  4,  coupe  qui 
montre  la  dilpontion  des  trois  coutrcs. 

PLANCHE  VI. 

Fig.  î.  Le  coupe-choux  perfectionné  pour  couper  les 
pommes  de  terre. 

2.  Séchoir ,  pour  fécher  les  pommes  de  terre  coupées 

en  tranches.  ^ 

3.  Etendage. 

4.  Moulin ,  pour  réduire  les  pommes  de  terre  en  farine* 


ANTIQUITÉS. 


ANTIQUITÉS  JUDAÏQUES, 

Contenant  une  Planche  double  équivalente  à  deux. 
L’Arc  h  î  de  Noé. 


I 


£ 


antiquités. 


ANTIQUITÉS  BABYLONIENNES  ET  EGYPTIENNES. 

Une  Planche . 

Fig.  Tout  Je  Belus.  .  I  Kg.  i.  Pyramide  de  Memphis. 


RUINES  DE  PALMYRE, 

Quatre  Planches. 


PLANCHE  iere. 

Plan  géométral  des  ruines  de  Palmyre.  L’explication 
eft  dans  le  texte  de  ce  Supplément  au  mot  Palmyre. 

<  P  L  A  NC  H  E  I  I. 

Plan  d’un  fépulcre  de  Palmyre.  A,  C,  D ,  fépultures. 
B ,  endroit  féparé  formé  par  quatre  colonnes  d’un  ordre 
plus  grand  que  celui  des  côtés.  E,  portique. 

Hanche  iil 

Fig.  i.  Elévation  de  la  façade  du  même  fépulcre. 


1.  Elévation  d’un  côté  du  même  fépulcre. 

PLANCHE  IV. 

rr-  -  A  L  J* 

Fig.  i.  Elévation  de  la  moitié  de  la  façade  d  un  édifice 
de  Palmyre.  A ,  fronton  fuppofe.  B,  porte.  C,  niche» 
D,  fauftê-porte.  E,  dais  du  piédeftal.^ 
i.  Plan  du  même  édifice.  A ,  le  corps  de  l’édifice.  B  ,  le 
veftibule.  C  ,  portique  de  devant.  P ,  portique  à 
chaque  côté. 


RUINES  DE  B  A  A  L  B  E  C  K. 

*  +  -  J*.  •  -  '  &.%■%.-•**  C  i  *  -vrf*  -J». 

Cinq  Planches  à  caufe  et  une  double. 


PLANCHE  Ier'. 

.  J  S  >  -  »  .'  4 

Plan  de  la  ville ,  qui  repréfente  la  fituation  des  an¬ 
ciens  édifices  dont  il  refte  des  ruines.  L’explication  eft  à 
la  fin  de  Y  article  Baalbeck  dans  ce  Supplément . 

PLANCHE  II. 

Fig.  i.  Plan  du  temple  de  Baalbeck.  A,  fefcalier  fous  les 
ruines  duquel  eft  une  maifon  turque.  B ,  dedans  du 
temple.  C ,  plan  des  colonnes  extérieures  8c  de  leur 
ftylobate.  D ,  plan  de  leur  architrave, 
a.  Façade  du  temple  de  Baalbeck  dans  fon  état  préfent. 
A ,  partie  de  la  voûte  qui  eft  fur  pied.  B ,  entable¬ 
ment  extérieur.  C,  la  porte.  D,  tabernacle  oppofé 
à  la  porte.  E ,  addition  moderne  qui  mure  la  porte. 
F,  maifon  des  Turcs. 

Le  dehors  de  ce  temple  eft  de  l’ordre  corinthien,  le 
'dedans  unit  le  corinthien  8c  l’ionique.  Les  fufts  des 
colonnes  ,  tant  extérieures  qu’intérieures  ,  font  d’une 
feule  piece.  L’étage  inférieur  ou  ionique  eft  aujourd’hui 
une  églife  grecque }  8c  on  ï’a ,  pour  cette  raifon ,  féparé  du 
fupérieur  ou  du  corinthien. 

PLANCHE  III. 

c 

Plan  d’un  ancien  temple  de  Baalbeck.  A ,  cfcalier 


actuellement  détruit,  qui  fubfiftott  du  tems  de  M.  de  la 
Roque.  B,  périftyle  de  huit  colonnes  de  front ,  8c  de 
quinze  de  côté.  C,  veftibule  dont  les  colonnes  ont 
moins  de  diamètre  que  celles  du  péryftile.  D  3  porte  du 
temple  ,  de  chaque  côté  de  laquelle  eft  un  efcalier  par 
lequel  on  monte  au  haut  du  temple.  E,  le  dedans  du 
temple.  F,  l’extrémité  occidentale  du  temple  féparé  du 
corps  He  ificc.  Le  pavé  de  cette  partie  eft  élevé  au- 
defius  du  refte  de  l’intérieur ,  d’où  Ton  y  montoit  par 
un  efcalier  de  chaque  côté ,  duquel  il  y  en  avoir  un  autre 
pour  defeendre  à  deux  voûtes  qui  étoient  fous  le  pavé. 

Le  milieu  de  cette  partie  relevée  aune  arcade  voûtée 
qui  lui  eft  propre.  C’étoit  là-deffous  qu’étoit  probable¬ 
ment  placée  la  ftatue  décrite  par  Macrobe.  Les  Anglois 
qui  ont  été  à  Baalbeck  appellent  cette  partie  \tThalamusy 
parce  qu’il  répond  parfaitement  à  cette  partie  fàcrée  du 
temple  de  la  déefte  Syrienne  à  Hiêrapolis  ,  que  Lucien 
défigne  par  ce  nom. 

PLANCHE  IV. 

Elévation  d’un  des  côtés  du  temple  dont  le  plan  eft 
fur  la  planche  précédente. 


RUINES  D’A  T  H  E  N  E  S. 


Deux  Planches • 


PLANCHE  I««. 

i ng.  i:  La  lanterne  de  Démofthene. 
a.  Le  temple  de  Théfée. 

PLANCHE  II. 

Fig.  i.  Ruines  du  monument  de  Philopappus* 


Fig.  i.  Ruines  d’un  temple  bâti  fur  le  mont  Larium, 

3.  du  monument  Trufyllus, 

4.  du  Propylée. 


ANTIQUITÉS  DIVERSES. 


A  N  T  I  Q  U  I  T:  É  S  DIVERSES, 

Contenant  fei^e  Planches  à  caufe  de  trois  doubles . 

PLANCHE  V~ 

•  •'»  1  k  >’  ;  X  S,  t.  ,  v 

Différentes  formes  de  chaifes  antiques. 

PLANCHES  VI  &  VIL 


PLANCHE  Ier<% 

Vé  nus  Anadyomene.  •  .  .  . 

M.  le  comte  de  Caylus  reçut  d’Italie  en  175:5)  lin 
petit  bronze  antique  d’environ  trois  pouces  de  hau¬ 
teur,  repréfentant  Vénus  Portant  de  l’eau  ,  8c  exprimant 
de  fes  cheveux  l’écume  de  la  mer  dont  elle  étoit  née. 
C’eft  une  imitation  du  tableau  où  Appelles  traita  le 
meme  fujet.  M.  ie  comte  de  Caylus  fit  pofer  la  nature 
dans  la  même  attitude  ,  pour  avoir  le  trait  de  la  gra¬ 
vure  qu’on  donne  ici. 

PLAN  CH  Eli. 

Apothéofe  d’Homère. 

'  P  I.  A  NC  HH  III. 

Bouclier  d’Achille. 

PLANCHE  IV. 

^  r  •  y  ~f  '  t  r  r  t 

Fig.  1.  Peinture  d’un  vafe  étrufque  :  c’eft  une  parodie 
auffi  favante  que  comique  ,  des  amours  de  Jupiter 
&  d’Alcmene. 

2..  Petite  galere  de  bronze. 

Les  figures  fuivantes  repréfentent  des  peintures  étrus¬ 
ques  découvertes  dans  des  appartemens  fouterrains  à 
Civita-Turchino. 


Différentes  formes  de  chauftùres  antiques ,  8c  la  ma- 
îliere  d’attacher  les  plantes  avec  des  rubans. 


planches  VIII  &  IX. 

Lampes  antiques. 

PLANCHE  X. 


Fig.  1.  Tombeau  antique,  qui  étoit  au  Panthéon.  M.’ 
Winckelman  en  parle  dans  fon  Hifloire  de  l'art  che£ 
les  anciens. 

1  8c  3.  Autels  antiques. 

PLANCHE  XI. 

Deux  autels  antiques  de  différentes  formes  8c  plus  ou 
moins  ornés. 

.  O  •  ‘  ’  ■  -À 

PLANCHES  XII  &  XIII. 

Deux  pierres  gravées  célébrés  chez  les  antiquaires 
fous  le  nom  de  Gemmce  Tiberïanæ.  '  » 


AGGLESTON. 

ZJnô  Planche • 


'•“i 


A  ,  pierre  prodigieufè  ,  nommée  agglejlon  ,  dans  la 
prefqu’ifle  de  Purbeck ,  dans  la  province  de  Dorcefter 
en  Angleterre ,  vue  du  côté  de  l’oueff.  B  ,  la  même  vue 


du  cote  de  1  efl.  C,plan  de  la  furface  fùpérieure.  D ,  plan 
du  fond  ou  de  la  baie. 


CATACOMBES  DE  NAPLES. 

Une  Planche, 


COLONNE  DE  CUSSL 


Deux  Planches, 


PLANCHE  Iere. 


B ,  plan  du  piedeftal  de  la  colonne.  C ,  plan  de  la  co¬ 
lonne.  D,  foubaffement.  E,  piedeftal.  F,  corps  ou  fuft 
de  la  colonne.  G,  pierre  prife  mal -à- propos  pour  le 
chapiteau  de  la  colonne. 


PLANCHE  IIt 


Fig.  1.  Minerve. 


Fig.  1.  Junon. 

3.  Jupiter  fans  barbe.’ 

4.  Augure, 
f.  Bacchus. 

6.  Divinité  marine, 

7.  Hercule. 

8.  Un  captif, 


a»  .  - 


architecture. 


ARCHITECTURE, 

Contenant  dix-fept  Planches . 


PLANCHE  I=«. 

leu  re  i.  Nouvel  ordre  d’Architedlure. 

2.  Proportions  des  moulures  du  chapiteau  8c  de  l’en¬ 
tablement. 

jj.  Proportions  des  moulures  de  la  baie. 

4.  Chapiteau  d’un  autre  goût  propre  au  même  ordre. 

PLANCHE  II. 

Kg.  1.  Colonne  cannelée-rudentêe. 

2. 3  8c  4.  Maniéré  de  tracer  les  différentes  cannelures 
pour  les  divers  ordres. 

^.Méthode  pour  tracer  la  diminution  d’une  co¬ 
lonne. 

6.  Maniéré  de  tracer  le  renflement  d’une  colonne. 

7.  Colonne  torfe ,  montrant  la  maniéré  de  lui  donner  ' 

une  telle  forme. 

$  8c  9.  Maniéré  de  tracer  la  volute  ionique  imaginée 
par  Goldman. 

PLANCHE  III. 

*  Fig.  1.  Fronton  triangulaire. 

2.  Fronton  ceintré. 

3.  Fronton  dont  les  acroteres  portent  des  vafes. 

4.  Grand  fronton  orné  d’attributs  militaires. 
f .  Manière  de  tracer  un  fronton  triangulaire  ou  ceintré. 

PLANCHE  IV. 

Fig.  ï.  Maniéré  de  trouver  l’épai fleur  qu’il  faut  donner 
aux  pieds  droits  des  voûtes  en  plein  ceintre  fur- 
hauflées  ou  furbaiflees. 

i.  Arcade.  A, impolie.  B,  archivolte.  C,  clef 

3.4  ,  f  ,  6 , 7  &  8.  Impolies  pour  les  divers  ordres, 
avec  les  moulures  8c  autres  ornemens  propres  aux 
impolies  &  aux  archivoltes  des  arcades,  fuivantles 
différens  ordres.  Les  fig.  3  8c  4 ,  pour  l’ordre  tof- 
can;  f  ,  pour  le  dorique  3  6,  pour  l’ionique  j  7, pour 
le  corinthien  j  8c  8 ,  pour  le  compolite. 

PLANCHE  V. 

Portique  dorique.  A, impolie.  B,  archivolte.  C,  la 
:clef. 

PLANCHE  VI,  • 

Portique  ionique. 


PLANCHE  VII. 

Profil  dorique,  tiré  des  thermes  de  Dioclétien  a  Rome; 

PLANCHE  VIII. 

Profil  ionique,  tiré  du  temple  de  la  Fortune  Virile  a 
Rome,  aujourd’hui  l’églife  de  Sainte  Mare  Egyptienne,. 

*  .  •  ,  a  * 

PLANCHE  IX. 

Profil  corinthien ,  tiré  des  thermes  de  Dioclétien  3 
Rome. 

PLANCHE  X. 

Profil  corinthien  du  temple  de  Salomon ,  tiré  de  Vite 
lalpan. 

PLANCHE  XI. 

4 

Profil  compolite,  tiré  de  l’arc  de  Titus  àRome^ 

PLANCHE  XII. 

Fig.  1.  Plan  du  canal  navigable  du  duc  de  Bridge vater;; 
près  de  Mancheller ,  en  Angleterre ,  8c  de  l’ancienne 
navigation  de  cette  ville  à  Liverpol  •,  1 ,  entrée  du 
paflage  fouterrain  *,  2  ,  route  de  Mancheller  à  Li¬ 
verpol  -,  3  ,  élévation  du  canal  ,  quatorze  verges: 
au-deflus  de  l’ancienne  navigation*,  4, branches  du 
canal ,  qui  doit  aller  jufqu’à  Liverpol  3  f  ,  Barton-, 
Bridge  ;  6 ,  bout  du  canal  >7,8,9,  ancienne  navi¬ 
gation  ;  A ,  B  ,  les  deux  extrémités  du  canal  qui  a 
neuf  milles  de  long. 

2.  Vue  de  l’aqueduc  navigable  qui  paffe  au-deflus  de  la 
rivière  de  Merfey- 

$.  Pont  de  Pontytypridd  fur  la  Tave; 

PLANCHE  XIII. 

V 

Caryatide  repréfentant  la  marine  au  Vatican  :  pas 
Raphaël. 

PLANCHE  XIV. 

Caryatide  repréfentant  la  paix  au  Vatican  ,  par  Ra-* 
phaël. 

PLANCHE  XV,  XVI  8c  XVII. 

Autres  caryatides  en  différentes  pollures ,  les  une$ 
drapées,  les  autres  nues,  par  Annibal  Carrache. 


à»1»  ■  : - 

BAGNE  DE  BREST. 


Cinq  Planches  à  caufe  de  deux  douhlesy 


PLANCHE  Rre. 

Flan  dès  fondemens  du  bagne: 

lÿ.  Rampe  pour  entrer  dans  le  bagne. 

2.  Premier  vellibule  au  pied  des  efcaliers.  A  chaque 

vellibule  il  y  a  des  portes  de  fer  en  grillage. 

3.  Cage  de  l’efcalicr. 

4.  Corps-de-garde  des  troupes  de  la  marine, 
f .  Corridors  pour  aller  dans  les  caves. 

6.  Caves. 

7.  Fondemens  du  mur  de  façade  des  falles  du  côté  du 

port. 

}8.  Idem  du  côté  de  la  cour. 


9.  Fondemens  des  gros  murs  de  refend  où  font  pra# 

qués  des  égouts. 

10.  Lignes  pondluées  qui  marquent  la  continuation  des 

égouts  qui  pafîent  dans  le  premier  vellibule  pour 
aller  à  la  mer. 

1 1.  Fondemens  des  pavillons  des  extrémités. 

12.  Fondemens  du  mur  de  la  rampe  qui  va  dans  la 

cour. 

1 3.  Cour. 

14.  Emplacement  des  lavoirs  8c  le  canal  qui  conduit 

l’eau  dans  le  grand  égout. 

iy.  Lignes  ponéluées  de  la  conduite  de  l’eau  qui  va 
dans  les  lavoirs. 

16,  Fondemens  du  mur  dve  clôture  de  la  cour. 

i7« 


s 


A  R  C  H 

17.  Idem ,  des  latrines  communes  dans  la  cour, 
j 8.  idem. ,  du  mur  de  la  rampe  qui  va  de  la  cour  à  la 
viile. 

19.  ldem>  du  corps-de-garde  de  J’entrce  de  la  cour. 

20.  Emplacement  de  la  citerne  ou  réfervoir  d’eau. 

21.  Aqueduc. 

22.  Egout  par  où  p a fient  les  eaux  de  pluie  de  la  rue  ,  <Sc 

aulîi  où  pafie  le  fuperflu  de  la  citerne. 

23.  Egout  des  latrines  des  cafernes  des  troupes  de  la 

marine ,  qui  fe  rejoint  à  celui  du  bagne. 

PLANCHE  II. 

Fiai 2  du  bagne . 

29.  L’efcaÜer. 

30.  Veftibule.  Il  y  a  dans  ce  veftibule  un  autel renfermé 

dans  une  armoire  qui  eft  fur  des  roulettes ,  8c  qu’on 
conduit  au  pied  de  i’efcalier  quand  on  va  dire  la 
melfe.  Il  y  a  auffi  une  pompe  en  cas  d’incendie , 
qui  eft  fur  des  roulettes. 

3  t.  Bureau  de  la  chiourme. 

3  2.  Logement  d’un  officier. 

33.  Idem ,  de  l’aumônier  8c  du  chirurgien. 

34.  Idem ,  des  bas-officiers  «Se  argoufins. 

3  f.  Corridors. 

36.  Portes  en  bois  extrêmement  fortes  qu’on  ferme  la 

nuit. 

37.  Portes  de  fer  en  grillage  qui  font  toujours  fermées. 

3  8.  Salles. 

1.  Jufquau  28  font  les  numéros  des  tolats  ou  lits  des 
forçats  qui  font  dans  une  falle.  Chaque  tolat  ou 
banc  contient  vingt  hommes. 

39.  Latrines  des  forçats  où  il  y  a  dans  un  des  jambages 

de  la  porte  une  fontaine  pour  leur  donner  à  boire, 
8c  laver  les  latrines. 

40.  Le  tuyau  des  latrines  de  l’étage  au-deftùs. 

41.  Cuifine  des  forçats. 

42.  Taverne  partagée  en  deux.  Dans  une  eft  le  vin  que 

le  roi  donne  aux  forçats  Iorfqu’ils  font  de  fatigue, 
8c  dans  l’autre  eft  le  vin  que  les  forçats  achètent 
des  cornes. 

43.  Logemens  de  fous-cornes  8c  de  fous-argoufins. 

44^  Cachots. 

45c  Rampes  qui  conduifent  dans  la  cour. 

46.  Latrines  particulières. 

47.  Cour. 

48.. Latrines  communes. 

49.  Latrines  particulières. 

50.  Fontaines  publiques, 
y  1.  Petite  cour  pour  ramafter  les  balayures. 

52.  Baraques  des  forçats ,  lieu  où  ils  exercent  leurs  mé¬ 
tiers  ,  <5c  font  la  vente  ,  le  roi  leur  en  ayant  accor¬ 
dé  le  privilège. 

j  3.  Cabanes  d’argoufns  qui  veillent  à  ce  que  le  forçat 
ne  coupe  là  chaîne. 

54.  Diftribution  de  l’eau  dans  les  lavoirs. 

Lavoirs. 

f 6 •  L’  entrée  de  l’égout  par  où  les  eaux  de  pluie  le  ra- 
maftent  pour  pafter  dans  le  grand  égout, 
f  7 .  Porte  de  la  cour  pour  aller  en  ville. 
fS.  Rampe  pour  defcendre  dans  la  cour. 
fp.  Logement  de  gardiens  ou  portiers. 

60.  Citerne. 

61.  Entrée  de  l’égout  par  où  paftênt  le  eaux  de  pluie  de 

la  rue ,  8c  où  paffe  le  fuperflu  de  la  citerne. 

SUITE  DE  LA  PLANCHE  H.  ou  PLANCHE  II.  n°.  2. 

Frojll  du  bagne  en  long  &  en  quatre  parties  ,  &  élévation 
du  bagne  du  côté  du  port. 

1.  Profil  du  premier  veftibule  8c  l’élévation  de  l’ef- 

calier. 

2.  Du  corridor  des  caves. 

3.  Du  corridor  des  filles  8c  l’élévation  des  portes  des 

logemens  des  officiers ,  les  fenêtres  qui  paroiflent 
font  pour  éclairer  les  corridors. 

4.  Profil  des  portes  en  bois. 

4.  Idem,  des  portes  en  fer. 


6.  Faneaux  qu’on  allume  la  mut.' 

7.  Profil  de  la  charpente  du  pavillon  du  milieu. 

8.  Elévation  des  cafernes  des  pertuifàniers. 

9.  Idem ,  du  gros  mur  de  refend  où  les  lignes  poil*2 3 4 

éluees  marquent  la  diftribution  de  l’eau.  Premiers 
partie. 

10.  Le  gros  mur  de  refend  coupé  par  la  moitié,  qui  fait 

voir  le  profil  des  niches  des  latrines  ,  la  conduite 
des  tuyaux  8c  les  ventoules.  Seconde  partie. 

11.  Elévation  des  filles,  le  gros  mur  de  refend  étant 

fupprime.  Troifieme  partie. 

12.  Idem,  des  falles  8c  le  profil  des  tolats.  Quatrième 

partie. 

13.  Lanternes  qu’on  allume  la  nuit  pour  éclairer  dans 

les  filles, 

14.  Elévation  des  tavernes. 

1  y.  Idem ,  des  cuifines. 

16.  Profil  des  logemens  des  fous-cornes, 

17.  Idem ,  des  cachots. 

18.  Profil  du  grand  égout  où  les  lignes  ponéhtées  en 

font  voir  la  continuation. 

19.  Idem ,  de  l’égout  par  où  palïent  les  eaux  de  pluie  de 

la  rue ,  8c  des  latrines  des  cafernes  des  troupes  de 
la  marine. 

20.  Profil  en  long  de  la  charpente  fur  les  falles. 

21.  Idem ,  de  la  charpente  des  pavillons  des  extrémités. 

PLANCHE  III. 

Frofil  du  bagne  ,  pris  dans  le  milieu  du  vejlibule  de 
Üégout  qui  conduit  à  la  mer  ,  auquel  les  autres  Je 
réunijjent. 

1.  Profil  de  l’efcalier  de  la  rampe  de  l’entrée  du  côté 

du  port.  1 

2.  De  la  porte  d’entrée. 

3.  Du  premier  veftibule  où  l’on  voit  l’élévation  de 
la  porte  du  corps  -  de  -  garde  des  troupes  de  la 
marine. 

4:  De  l’efcalier. 

f.  Du  fécond  veftibule  8c  de  l’écoutille  par  où  l’on 
fait  pafler  les  vins  8c  vivres  des  forçats. 

<3.  Du  corridor  pour  aller  flans  les  falles  ,  8c  où  i’ori 
voit  la  tete  du  gros  mur  de  refend. 

7.  Troifieme  veftibule. 

8.  Greniers. 

9.  Partie  de  la  charpente  du  grand  comble. 

10.  De  la  porte  fur  le  premier  palier  de  l’efcalier  pour 

aller  dans  la  Cour. 

1 1.  Elévation  de  la  rampe  pour  aller  dans  la  cour. 

12.  Profil  des  latrines  particulières. 

13.  Profil  des  latrines  communes. 

14.  Du  tuyau  de  la  conduite  d’eau ,  au  premier  étage 

des  falles. 

1  y.  Idem ,  au  fécond  étage  des  falles. 

16.  Profil  en  long  de  l’égout  qui  va  à  la  mer. 

17.  L  entree  du  grand  cgout ,  pour  recevoir  les  eaux- 

de  la  pluie  de  la  rue  8c  le  fuperflu  de  la  citerne. 

18.  La  fortie  de  l’égout  des  cafernes. 

19.  Idem ,  de  l’égout  des  falles. 

20.  Profil  de  la  pile  en  maçonnerie  devant  le  pavillon 

d’entrée  de  la  corderie  haute. 

21.  Idem  ,  de  la  citerne  ou  réfervoir  d’eau, 

22.  De  l’efcalier  de  la  cîterne. 

23.  Du  tuyau  de  la  recette  de  l’eau. 

24.  De  la  cuvette  où  eft  jointe  la  conduite  d’eau  des 

falles  du  fécond  étage. 

M-  De  celle  du  premier  étage  :  dans  cette  cuvette  il  y  a 
une  conduite  d’eau  ,  qui  va  à  une  fontaine  fur  le 
quai  de  la  corderie-baffe  ,  pour  que  les  vaifleaux 
puiflent  faire  de  l’eau. 

2(3.  Elévation  d’un  lavoir. 

27.  Idem ,  d  une  partie  de  la  rampe  de  la  cour  pour  aller 

en  ville. 

28.  Elévation  d’une  partie  de  la  porte  pour  aller  en 

ville. 

29.  Du  corps-de-garde  des  gardiens  ou  portiers. 

30.  Elévation  «3c  profil  du  mur  de  clôture  de  la  cour. 


T  E  C  T  U  R  E. 


B 
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A  R  C  H  I  T 

SUITE  DE  LA  PLANCHE  III. 

Profil  du  corps  -  de  ~  logis  ou  fout  les  filles, 

A,  profil  d’une  folle  au  rez-de -chauffée  où  l’on  voit 
l’élévation  des  tolats  ou  lits  de  camp.  B  ,  idem ,  du  gros 
mur  de  refend  ,  où  l’on  voit  l’élévation  des  portes,  des 
niches ,  des  latrines ,  8c  de  celles  des  fontaines  dans  les 
jambages.  C,  de  la  folle  du  fécond  étage  fans  tolat  :  les 


E  C  T  U  R  E. 

grilles  qu’on  voit  font  celles  des  cuifines  &  tavernes,  & 
l’élévation  des  fenêtres  qu’on  voit  dans  le  fond  font 
celles  des  logemens  des  cornes  8c  argounns.  D,  prom 
de  la  charpente.  E  ,  profil  de  la  cour.  F ,  d  une  baraque. 
G,  de  la  conduite  d’eau,  au  premier  etage.  H,  idem  , 
celle  du  fécond  étage.  I,  élévation  d  un  lavoir.  K,  d  une 
partie  de  la  rampe  de  la  cour  pour  aller  à  la  ville.  L,d  une 
partie  de  la  porte  pour  aller  à  la  ville.  M,  d  un  corps- 
de-garde  de  gardiens  ou  portiers.  N ,  élévation  &  prohl 
du  mur  de  clôture  de  la  cour. 


S  A  L  L  O  N  S  P  I  N  O  L  A. 

Quatre  Planches  doubles  équivalentes  à  huit . 


Ce  magnifique  follon  efi:  à  Gênes  ,  dans  le  palais  du 
marquis  de  Spinola.  Il  a  été  exécuté  fur  les  deffins  du 
heur  de  Wailly  ,  archite&e  8c  ancien  contrôleur  des  bâ- 
timens  du  roi,  membre  des  académies  royales  d’Archi- 
tedure  ,  de  Peinture  8c  de  Sculpture  de  France  ,  8c  de 
rinllitut  de  Bologne. 

PLANCHE  Iere. 

Plan  du  follon  Spinola. 


PLANCHE  IL 

Plafond  du  même. 

PLANCHE  III. 
Coupe  géométrale  fur  la  longueur. 

PLANCHE  IV. 
Vue  perfpedive  fur  la  largeur. 


THÉÂTRE. 


Dix  Planches  à 

PLANCHE  Iêre. 

Plan  général  de  la  fituation  de  la  nouvelle  folle  de 
comédie  françoife  ,  dans  l’emplacement  de  l’ancien 
hôtel  de  Condé. 

r  PLANCHE  IL 

Plan  du  rez-de-chauliée. 

PLANCHE  III. 

Plan  des  premières  loges. 

PLANCHE  IV. 

Plan  des  plafonds. 

PLANCHE  V. 

Fig.  i.  Proportion  de  la  nouvelle  folle  de  comédie.  La 
folle  8c  le  théâtre  font  renfermés  dans  deux  cercles 
excentriques  ;  l’un  de  ces  cercles  ,  occupé  par  la 
folle ,  efi:  divifé  en  quatre  parties  égales ,  dont  une 
efi:  pour  l’avant-feene ,  8c  les  trois  autres  pour  les 
Ipedateurs. 


caufe  d’une  double. 

Fig.  i.  Indique  la  divifion  que  Ton  peut  faire  du  théâtre 
en  une  ,,  deux  ou  trois  feenes  à  volonté  ;  avec  la 
commodité  de  placer  derrière  les  deux  colonnes  du 
milieu ,  des  portans  de  lumière  pour  éclairer  la  ferme 
du  fond  du  théâtre  lorfqu’il  n’y  aura  qu’une  feene. 

Fig.  3 , 4  8c  f .  Proportions  des  trois  théâtres  modernes 
réduits  fous  la  même  échelle;  favoir,yzg.  3  ,  folle 
de  l’opéra  de  Ve.rfoilles  ;  fig.  4  ,  falle  de  l’opéra  de 
Paris  ;  fig.  f  ,  nouvelle  folle  de  comédie. 

PLANCHE  VI. 

Elévation  latérale. 

PLANCHE  VII. 

Coupe  fur  la  longueur. 

PLANCHE  VIII. 

Fig.  1.  Coupe  de  la  folle  en  face  du  théâtre; 

2.  Coupe  des  efcaliers  8c  du  foyer. 

PLANCHE  II 
Elévation  perfpedive  de  la  principale  façade; 


ARCHITECTURE  NAVALE, 

-  «  \  , 

Contenant  une  Planche. 

F*  —  3.  Quart  de  bouffolc.  j  Ces  figures  8c  les  autres  de  cette -planche  font  fuffî- 

j.  Trochometre.  1  faiïunent  expliquées  dans  le  texte. 


ART  MILITAIRE. 
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ART  HÉRALDIQUE,  ou  BLASON, 


C  o  N  T  E  N  A  N  T  Jîx  Planches . 


PLANCHE  Iere. 

Proportions  géométriques  des  pièces  ou  figures 
héraldiques. 

PLANCHE  IL 
Pièces  honorables  en  nombre. 

PLANCHE  III. 

Répartitions  ou  divifions  de  l’écu. 


PLANCHE  IV. 

Divifes ,  bureles ,  trangles ,  vergettes  &:  cottices. 

PLANCHE  Y. 

f  •-  ■ 

Répartitions  ou  différentes  divifions  &diverfes  pièces, 

PLANCHE  VI. 

Autres  répartitions.  Brifures. 


ART  MILITAIRE. 

'  •  »i  f  ^ 


ARMES  ET  MACHINES  DE  GUERRE, 

Contenant  treize  Planches. 


PLANCHE  IerA 
Arbalète . 

i 

A  A  A,  le  bois  de  l’arbalête.  B  B,  l’arc  de  l’arbalête. 
CC,Ia  corde  tendue.  D  D ,  les  deux  cylindres  qui  tien¬ 
nent  les  cordons  de  la  corde  féparés  l’un  de  l’autre.  G  G, 
les  deux  petites  colonnes  de  fer  auxquelles  eft  attaché 
le  petit  fil  de  fer,  au  centre  duquel  eft  le  petit  globule 
pour  régler  la  mire.  I ,  la  noix  ou  roue  mobile  d’acier 
où  l’on  arrête  la  corde  bandée.  K  ,  coche  intérieure  de 
la  noix.  M,  clef  de  la  détente.  IN  N  ,  fronteau  de  mire. 
O ,  la  fléché. 

Arcs: 

E  ,  arc  des  fauvages.  F ,  arc  des  nations  policées. 

Flèches. 

PPPP,  différens  fers  de  flèches.  Q,  quarreau  ou 
garrot.  R,vireton.  S,matras.  T,  fabrique. 

PLANCHE  IL 

Fig.  i.  Corbeau  à  tenaille. 

2.  Corbeau  double  pour  rompre  l’effort  du  bélier. 

PLANCHE  III. 

i 

Bélier  non-fufpendu. 

-  PLANCHE  IV. 

Fig.  i.  Corbeau  à  griffes. 

2.  Corbeau  à  cage. 

PLANCHE  V. 

Fig.  î.  Corbeau  démoliffeur. 

2.  Tortue  qui  fervoit  pour  combler  les  folles  des  pla¬ 
ces  affiégées.  2, 3  Ne  comble. 

PLANCHE  VI. 

Fig.  I.  A  A  A,  tour  mobile  à  corridors.  B  B,  parapets. 
*  C,  bélier  non-fufpendu  aubas  ôc  dans  l’intérieur 

de  la  tour. 


Fig.  2.  A,  tour  mobile  de  Céfar  au  fiege  de  Namur 3 

2,  cylindre  fur  laquelle  on  faifoit  rouler  la  tour-, 

3,  plate-forme*,  4,  foiïé  dans  lequel  les  cables 
étoient  amarrés  3  1 2  ,  foldats  qui  pofoient  les  rou¬ 
leaux  &  les  enlevoient  à  mefure  que  la  tour  avan- 
çoit  ;  1 3 ,  auvent  qui  fervoit  à  les  garantir  des  traits 
des  affiégés  3  14,14,  vindas  ou  cabeftan  pour  faire 
mouvoir  la  tour. 

PLANCHE  VIL 

Fig.  1.  Tour  mobile  de  Démétrius  Polyorcete  au  fiege 
de  Rhodes  3  on  la  nomma  heïepole ,  c’eft-à-dire, 
preneufe  de  villes  ;  18  ,  18  ,  ponts  qu’on  baiHoit 
fur  la  muraille,  après  que  la  tour  étoit  arrivée  fur 
le  comblement  du  foffé  3  16  ,  roues  fur  lefquelles 
portoit  la  tour  -,  13 ,  auvent  qui  fervoit  à  garantir 
ceux  qui  fe  tenoient  au  bas  de  la  tour  des  traits 
des  affiégés  -,  7,  cables  qu’on  employoit  pour  la 
faire  mouvoir  318,  poulies  3  1 1 ,  vindas  ou  cabe- 
ftans  dont  le  nombre  étoit  proportionné  à  la  gran¬ 
deur  de  la  machine  3  4  ,  foffés  difpofés  en  quin¬ 
conce  3  2 ,  poulies. 

2.  B ,  C ,  pivots  cylindriques  qui  fupportoient  la  tour  3. 

D,  roue  qui  tourne  fur  fon  axe  dans  la  mortaife 
pratiquée  dans  l’épaiffeur  de  la  piece  cylindrique-, 

E,  la  partie  d’en-haut  de  la  piece 3  F,  rebord  fer- 
vant  à  foutenir  la  tour  3  G,  bandes  de  fer  fervant 
à  renforcer  la  piece  cylindrique  : 4, foffé 3  f, piece 
de  bois  de  chêne  3  6, 6,  pieux  contre  lefquels  elle 
appuie  3  8»  rigole  de  même  profondeur  que  le 
foffé,  8c  qui  forme  avec  lui  un  T,  pour  empêcher 
que  les  cables  tirant  de  bas  en-haut  n’amenent  le 
bout  de  bois  j  8 ,  mouffle  à  plufieurs  rangs  des 
rouets. 

3.  Plan  de  la  tour. 

PLANCHE  VIII. 

Cette  planche  repréfente  quatre  baliftes  anciennes. 

Fig.  1.  Balifte  ,  dont  il  eft  parlé  dans  la  notice  du  Bas- 
Empire. 

2.  Balifte  de  l’arfenal  de  Bruxelles. 

3.  Balifte  de  Vitruve. 

4.  Balifte  tiré  d’Onofander.  Il  paroît  que  c’eft  la 

même  que  la  précédente ,  avec  quelques  addi¬ 
tions. 


l 
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ART  MI 

PLANCHE  IX. 

Fig.  I ,  3  &  4.  Différentes  fortes  de  catapultes ,  dont 

les  anciens  fe  fervoient  pour  jetter  des  pierres  Ôc 
autres  corps  pefans. 

PLANCHE  X. 

'Fig.  u  Catapulte. 

2.  Arganete  ou  catapulte  propre  à  lancer  des  matières 

combuftibles. 

3.  Balifte  d’une  compolition  fort  fimple. 

4.  Catapulte  titrée  de  Valturio. 

PLANCHE  XI. 

Fig.  1:  Vaiffeau  des  anciens  fur  lequel  ils  mettoient  une 
baliffe  ôc  une  catapulte. 

2.  Catapulte  propre  à  lancer  deux  dards  à-la-fois. 


L  I  T  A  I  R  E. 

Fig.  3.  Catapulte  tirée  de  Valturio. 

4.  Double  balifte. 

PLANCHE  XII. 

Fig.  1.  Catapulte  ,  d’après  le  deflin  donne  par  Val¬ 
turio. 

2.  Un  des  chameaux  ftir  lefqueis  les  Turcs  mirent  deux 

pièces  de  canon,  de  trois  livres  de  balle,  après  la 
bataille  de  Patacin  en  16570  ,  avec  un  canonnier 
Turc  monté  deffus. 

3.  Sambuque  du  chevalier  Folard. 

4.  Sambuque  de  Polybe. 

PLANCHE  XIII. 

Fig.  1.  Corbeau  d’Archimede. 

2.  Corbeau  de  Duillius. 

3.  Dauphin  des  Grecs. 


TACTIQUE  DES  GRECS. 


Deux  Planches . 


Ces  deux  planches  font  fuffifàmment  expliquées  dans  le  texte. 


TACTIQUE  DES  ROMAINS. 


Trois  Planches . 


PLANCHE  I«e. 


PLANCHE  III. 


Ordre  de  bataille  des  Romains . 


Camp  Romain  de  deux  conjuls  &  de  quatre  légions. 


L  Première  difpofition  :  celle  d’un  quarré  long  à  grand 
front. 

II.  Seconde  difpofition  :  l’oblique. 

III.  La  troifteme  femblable  à  la  fécondé ,  avec  cette 

feule  différence  qu’on  engageoit  le  combat  par  la 
gauche. 

IV.  Quatrième  difpofition  :  l’armée  marchant  en  ba¬ 

taille,  &è. 

V.  Cinquième  difpofition  :  les  légèrement  armés  Ôc  les 

archers  fè  mettant  en  première  ligne  devant  le 
centre,  &c. 

VI.  Sixième  difpofition  :  l’armée  engageant  le  com¬ 

bat  ,  &c. 

VII.  Septième  difpofition  :  l’armée  appuyant  une  de 
fes  ailes  à  une  rivière ,  à  la  mer ,  &c. 

PLANCHE  II. 


Plan  d'une  armée  Romaine  rangée  en  ordre  de  bataille. 
L’explication  eft  gravée  fur  la  planche. 


A  ,  tente  des  confiais  1 ,  appartement  des  domeftî- 
Gllt  publique  ;  3 , 4,  fille  de  réfer ve. 

B,  tréfiorerie,  fialle-d’armes ,  &  endroit  où  l’on  gar- 
doit  les  habits  qu’on  donnoit  aux  fioldats.  C  ,  marché. 
D ,  vingt-quatre  tribuns  ,  fix  par  légion ,  &  écuries  pour 
leurs  chevaux.  E,  capitaines  ou  préfets  des  compagnies. 
F ,  chevaux  pour  le  fiervice  des  confiais.  G  *  fantaflins 
choifis  dans  les  compagnies.  H,  chevaux  extraordinai¬ 
res.  K  ,  logement  des  étrangers.  L  ,  place  derriere'le 
prétoire  deftinée  pour  la  promenade.  M ,  rue  pratiquée 
devant  le  logement  des  tribuns.  N,  me  Décumane. 
O,  chevaux  des  légionnaires  Romains.  P,  triâmes  ôc 
velites.  Q,  rue  des  triaires  ôc  desprinces.  R,  princes 
ôc  vélites.  S  ,  haftaires  ôc  vélites.  T,  rue  entre  les  ha- 
ftaires  ôc  les  chevaux  des  compagnies.  V,  chevaux  des 
compagnies.  X,  piétons  des  compagnies.  Y,  voie  quin- 
taine.  Z,efipace  pratiqué  autour  deslogemens.  è  , porte 
Décumane.  O-,  porte  du  prétoire,  à  droite.  -O  9  porte 
du  quefteur  ,  à  gauche. 
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MILICE ,  FORTIFICATION  ,  ARMES  ET  MACHINES  DES  TURCS. 


Qiiatre  Planches 

PLANCHE  Iere. 

Fig.  1.  A  A  A  A,  enceinte  d’une  palanque  quanrée.  B  B, 
paliftàdes  faites  avec  des  arbres  ronds  ôc  pointus 
au  haut ,  plantés  en  terre ,  peu  éloignés  les  uns 
des  autres ,  pour  pouvoir  les  entrelacer  de  bran¬ 
chages,  &  en  faire  une  efipece  de  muraille,  qu’on 
affermit  avec  de  la  terre  graftè.  C  C ,  foffé  dont 
on  met  la  terre  derrière  la  palanque.  D  ,  porte  qui 
fe  ferme  avec  un  battant  de  bois.  E ,  pont-levis 


à  caufe  d'une  double. 

qu*on  Jeve  la  nuit  par  le  moyen  d’une  corde.  F, 
petit  chateau  au-deilus  de  la  porte,  qui  a  un  para¬ 
pet  autour  des  quatre  façades  ,  fart  de  planches, 
comme  G  G,  avec  des  efipeces  d’embrâfures .  pour 
faire  le  coup  de  fufil. 

Fig.  2.  A  A,  courtine  de  terre.  BB,  courtine  de  bois, 
|  dont  la  moitié  eft  conftruite  avec  des  pieux  à 
plomb ,  ôc  1  autre  ou  ils  font  mis  parallèlement 
a  1  horizon  ,  attaches  avec  de  groffes  chevilles  de 
bois >  marquées  CC,  qui  forment  des  efpeces  de 

caillons 


I 


ART  MI 

caiflons  dans  l'întérieür  du  parapet.  DD,  touril¬ 
lons  demi-circulaires. 

Fig.  3.  A,  mineur  qui  jette  une  pierre  attachée  avec  une 
ficelle  au  pied  d  une  muraille  ,  pour  en  mefurer  la 
diftance ,  &  pouvoir  enfuite  calculer  la  longueur 
de  la  galerie  de  la  mine.  B  ,  réduit  en  demi-cercle 
appelle  lagum  tabiajèg,  où  1  on  fait  des  mires  avec 
des  balles ,  pour  fervir  de  guide  le  long  de  la  ga¬ 
lerie,  ôc  au  commencement  duquel,  de  même  que 
dans  le  milieu,  on  fufpend  un  plomb.  G,  forme 
de  la  galerie  que  les  Turcs  font  ronde  vers  la  par¬ 
tie  fuperieure.  D,  ouverture  pour  éventer  la  gale¬ 
rie.  E,  fourneau,  appel  lé  a/ha  ou  trê for  delà  poudre. 

F ,  gril  de  bois ,  appellé  ajna  agag  ou  bois  du  trefor. 

G,  deux  pièces  de  bois  ,  appeîlées  uluk ,  pour  fer¬ 
mer  l'embouchure  du  fourneau.  H  ,  trou  de  la 
pièce  inférieure  par  où  pafife  le  fauciflon  ,  appellé 
fctil,  place  le  long  de  la  galerie,  comme  le  montre 
la  figure  E  par  les  lettres  III.  L  ,  morceau  d’une 
galerie  pleine  de  facs  à  terre.  M  ,  endroit  par  où 
l’on  met  le  feu  au  faucilfon.  N  N  N ,  mine  parfaite 
à  la  lumière  des  Turcs  ,  appellée  lagum. 

PLANCHE  II. 

A  ,  B,  deux  cafques  appelles  frin-culla.  Le  premier, 
marqué  A  ,  eft  rond  ôc  parallèle  au  crâne.  Le  fécond  , 
marque  B,  eft  eleve  en  cône.  Ils  ont  tous  deux  le  tiers 
du  cou  couvert  d’une  maille  de  fer.  L’un  a  le  collet  aufli 
de  maille  ,  ôc  l’autre  deux  ailes  de  fer  blanc  à  la  place. 
C,  ^ire  y  ou  cotte  de  maille  de  fer,  comme  nos  cottes- 
d  armes.  D  ,  congiac ,  ou  bracelet  avec  fon  gantelet  de 
fer.  E,  F  ,  calcan ,  ou  bouclier  de  bois  de  figuier  :  le 
premier  eft  doublé  de  peau  dedans  ôc  dehors  ;  Ôc  le 
fécond  entouré  de  cordes  de  coton.  G ,  buinduk ,  com- 
■pofé  de  deux  ais ,  qui  fe  ferment  ôc  embralïent  le  cou 
du  cheval.  H,  karki  mefrac ,  forte  de  lance  dont  fe  fer¬ 
vent  les  Turcs  Afiatiques  ,  ôc  la  cavalerie  Capiculy. 

I ,  cojlanii a ,  autre  forte  de  lance  dont  le  fert  la  cava¬ 
lerie  Serafculy  :  la  balle  en  empêche  le  contre- coup. 
K ,  kijt  y  lorte  de  javelot ,  dont  les  légas  en  portent  trois 
dans  une  bourfe  ,  a  la  gauche  de  la  (elle.  L,  gerity  ou 
dard  d  environ  deux  pieds  Ôc  demi  de  long.  M,  topeisy 
petit  dard  qui  marque  la  dignité  de  celui  qui  le  porte 
à  ia  gauche  de  la  felle  N  ,  oc,  on  fléché  puui  Ica  exer¬ 
cices  ,  qui  a  une  petite  boule  de  bois  à  la  place  de  la 
pointe.  O,  P,  Q,  oclary ,  ou  diverfes  fortes  de  fléchés 
dont  fe  fervent  les  Turcs.  S ,  terpan  ,  ou  faulx  emman¬ 
chée.  T,  ai  y  ou  arc.  V,  carquois.  A*,  hangiar ,  efpece 
de  poignard  que  les  janiflàires  ôc  les  mignons  portent 
a  Conftantinople  ,  ôc  qu’ils  paflènt  à  travers  de  leur 
écharpe.  B*,  gadaray  ou  fabre  un  peu  courbé  ,  large, 
ôc  dont  le  dos  eft  couvert  de  fer.  C*,  clich ,  ou  fabre 


I  T  A  I  R  E.  9 

a  l  ufitgc  des  Turcs.  D*,  flibve  à  XuCage  desPerfans, 
plus  recourbé  que  celui  des  Turcs  ,  ôc  appellé  agiem - 
clich.  E*,  palas  droit ,  autre  efpece  de  fabre.  F*,  megg 
ou,  broche ,  arme^  de  pointe.  G  * ,  tebety  efpece  de  hache 

qu  on  porte  a  cote  de  la  felle ,  comme  le  palas  ôc  le 
gadara. 

Tuyau  au  bout  d’une  pique ,  avec  deux  pointes 
de  ter ,  pour  la  ficher  dans  le  bois  pour  que  le  feu 
qui  en  fort  puilfe  l’embrâfer. 

2.  Fléché  des  Tartares,  qui  a  une  partie  de  là  pointe 

entouree  de  petits  morceaux  de  bois  ôc  de  paille, 
ôc  qu  on  allume  avec  un  meche  foufrée. 

3.  Fléché  des  Tat taies,  avec  une  petite  bouje  de  ma- 

tieie  combuftible  ,  que  1  on  jette  contre  les  mai- 
ions. 

4.  Perche  au^  bout  de  laquelle  il  y  a  un  bouchon  de 

paille  mêlé  avec  de  la  meche  foufrée  ,  dont  les 
Tartares  fe  fervent  pour  brûler  les  maifons. 
f.  Gril  de,  fer  ,  avec  du  goudron  ôc  de  la  paille  au 
bout  d  une  perche  ,  que  l’on  plante  dans  plufieurs- 
endroits  du  camp ,  pour  qu’011  y  voie  pendant  la 
nuit  marcher  le  bagage. 

6.  Lanterne^  de  toile  au  bout  d’une  perche  qu’on  porte 

fur  les  épaules  pour  éclairer  pendant  la  marche. 

7.  Poêle  de  fer  pleine  de  goudron,  ôc  attachée  à  une 

pique  que  l’on  met  hors  du  mur. 

8.  Tas  de  bois  fec ,  avec  des  morceaux  de  foufre  ôc 

de  goudron  pour  l’allumer ,  que  l’on  tient  dans  plu- 
fieurs  endroits  du  chemin  couvert  ôc  d’un  foflé 
fec. 

9-  Boule  de  matière  combuftible  pour  éclairer. 

10.  Outre  de  peau  de  chevre  rempli  de  poudre  qu’on 

lie  comme  un  petit  lac ,  ôc  qu’on  jette  par  la  breche 
dans  un  a  (Faut. 

11.  Tambour  ou  caille. 

12.  Tymbales. 

13.  Plats  de  métal. 

14.  Chalumeau  de  bois  ou  haut-bois.’ 
iy.  Trompette  recourbée. 

PLANCHE  III. 

big.  1.  n°.  1.  Avan-cumbarajy  y  ou  mortier  à  bombes.’ 
n° .  i.  Avan-cundac ,  affût  de  mortier. 

1.  A,  canon  de  fer  de  1  zo  livres  de  boulet.  B  B  B  B, 
quatre  tourillons  en  forme  d’anneaux.  C  C  ,  l’âme 

du  canon.  D,  chambre  où  l’on  met  la  poudre.  E  la 
lumière.  5 

3.  B  affût  fait  &  ferré  à  la  turque.  C,  roue  faite  de 

plulieurs  planches ,  ôc  ferrée  à  la  turque.  D  autre 
roue  en  forme  de  baril.  E,  aiflieu  de  fer. 

4.  A ,  Affût  à  la  turque.  B  B ,  fourchettes  de  fer  fur  leP 

quelles  les  tourillons  du  canon  appuient. 


— "* 


^FORTIFICATION  ANCIENNE. 

I  .  *  ,  ■  .-r,  Tl  ... 

Une  Planche, 


Fig.  1.  Fortification  de  Diego  Uffano. 

2.  Syftême  de  Donato  Rofetti  ,  ou  fortifications  à 
rebours.  '  ’  r  “  r 


Fig.  3.  Méthode  de  fortifier  ,  de  Sturm. 

4.  Fortification  du  chevalier  de  Saint- Julien; 


NOUVELLE  ARTILLERIE. 

I  W  ?  '  1  «'•''<  f  V/ 

*  '  I* r  '  '  ‘  ^  .  4..  *  r  r  t  t  , 

Six  Planches  à  eau  fe  de  deux  doubles . 


PLANCHE  I«e. 

Plan  des  trois  calibres  des  pièces  de  campagne. 
Fig.  i.‘  Piece  de  12. 

2.  Piece  de  8. 

3.  Piece  de  4. 


PLANCHE  iere.  N9.  ±; 

Cette  planche  fe  rapporte  à  X article  Canon  ,  où  fort 
explique  ce  qui  concerne  la  ligne  de  mite,  lalignè  de  tir 
&  la  tiajecftoire  ,  c  eft  à-dire  la  ligne  courbe  que  décrit 
le  bouiet  pendant  la  duree  de  fon  mouvement 

g‘ 


BRIQUETERIE. 


PLANCHE  II. 

Plan  &  profil  de  l’affût  &  avant-train  de  la  piece  de 
ïi.  Les  affûts  des  pièces  de  8  &  de  4  font  les  mêmes, 
proportions  gardées  3  mais  il  n’y  a  point  d’encaftrement 
de  route  à  l’affût  de  la  piece  de  4  3  elle  efi;  trop  légère 
pour  en  avoir  befoin. 


PLANCHE  III. 

« 

Manœuvre  de  la  nouvelle  artillerie . 

Service  d’une  piece  de  bataille  du  calibre  de  12,  par 
huit  hommes  du  corps  royal  &  fept  de  l’infanterie. 

Fig.  1.  Service  en  avant. 

2.  Service  en  retraite; 

5.  Service  en  bataille. 


FABRIQUE  DES  ARMES,  FUSIL  DE  MUNITION. 


Sept 

PLANCHE  Iere. 

Fig.  1.  Double  maquette. 

а.  Maquette  fimple, 

3.  Lame  à  canon. 

4.  Lame  roulée  pour  faire  un  canon  de  fufil. 
f .  Canon  foudé  au  milieu. 

б.  Canon  de  fufil  foré ,  dreffé  de  poli. 

7.  Canon  de  fufil  garni. 

8.  Culafle  de  forge. 

9.  Culaffe  dont  le  bouton  a  paffé  par  la  fiftere. 

PLANCHE  II. 

Plan  8e  profils  d’une  machine  à  forer  les  canons  de  fufil. 
Fig.  1,  Plan  d’une  machine  à  forer  les  canons  de  fufil. 

2.  Profil  fur  la  ligne  A  B. 

3.  Profil  fur  la  ligne  CD.  E  ,  ban  de  forage.  F,  bac. 

G,  arbre.  H,  rouet.  I  ,  longeron.  L,  lanterne. 
M ,  mouffle.  N ,  forêt.  O ,  fepay  ou  fépé.  P,  croffe. 
Q,  canon  fur,  le  fepay. 

PLANCHE  II  I. 

Fig.  1.  Machine  pour  forer  les  canons  de  fufil  de  munition. 


PIQUES  ET 

Une 

w.  ...  •  >  v_  .  :  • 

Fig.  r.  Pique  fuivant  l’ordonnance  de  1 666. 
t.  Pertuifanne  du  chevalier  Folard. 

3.  Pique  du  maréchal  de  Saxe. 

4.  Pique  à  feu  de  M.  de  Maizeroy.  1  ,  canon  du  fufil*, 

2,  baïonnette  attachée  à  la  hampe  par  un  fer  long 
d’un  pied  3  3  ,  queue  de  la  culaffe  *,  4,  platine  placée 
à  gauche  ;  f  ,  baguette  placée  dans  une  couliffe 
creufée  dans  le  bois  *,  6 ,  milieu  de  l’arme  où  elle 
fe  brifè  *,  7 ,  croffe  pour  ajufter  au  fufil  quand  l’arme 
efi:  brifée.  AB,  repréfente  un  fufil- pique  de  la 


Planches . 

Fig.  1.  Epreuve  des  canons  de  fufil  de  munition. 

PLANCHE  IV. 

Fufil  de  munition  ,  avec  toutes  les  pièces  qui  le  com- 
pofent  ;  lavoir  ,  un  canon ,  une  baguette ,  une  plaque 
de  couche,  une  détente ,  une  piece  de  détente ,  une  fous- 
garde  *  deux  grenadieres ,  un  embouchoir ,  une  capu- 
,  cine  ,  une  contre-platine  ,  un  porte-vis  ,  ôc  une  platine. 

PLANCHE  V. 

.• 

Fig.  1.  Fufil  à  dé,  pour  les  pefamment  armés. 

2.  Fufil  à  dé,  pour  les  armés  à  la  lcgere. 

3  &  4.  Fufil  à  la  chaumette. 

PLANCHE  VI. 

Fufil  de  Vincennes ,  avec  les  différentes  pièces  qui 
le  compofent. 

PLANCHE  VII. 

Fig.  1  8c  z.  Le  même  fufil  ,  avec  quelques  changer 
I  mens. 


FUSIL-PIQUE. 

Planche . 

même  longueur  que  le  fufil  du  dernier  modèle, 
&  dont  on  peut  faire  le  même  ufage  que  de  ce 
dernier.  CD,  fufil- pique  vu  du  côté  de  la  baguette. 

!  EF,  le  même  dans  fa  longueur  moyenne,  qui  efi 

de  7  pieds  3  pouces  3  on  le  met  à  ce  point  en  arrê¬ 
tant  le  fécond  bouton  de  la  hampe  dans  le  premier 
porte- baguette.  GH,  le  même  dans  toute  là  lon¬ 
gueur  qui  efi  de  5)  pieds.  I,  épée  courte,  nommée 
braquemart. 


\ 


BRIQUETERIE, 


Contenant  une  Planche . 


X  IcunE  1.  Coupe  d’un  fottrneau  à  Cuire  les  briques 
par  le  moyen  de  la  tourbe.  Elle  efi  faite  fur  la 
ligne  A  B  du  plan.  AB,  fol  du  fourneau  pavé  de 
briques  placées  de  champ  3  C  ,  porte  du  four  3 
D,  portes  des  foyers  3  E,  difpofition  des  briques 
fur  les'  canaux  H  du  plan  pour  y  former  les  foyers  5 
F  G,  hauteur  à  laquelle  on  remplit  le  fourneau; 
H;  recoupe  faite  dans  l’intérieur  des  murs  3 1,  trois 

tr  *  «*  '  C  1  -  ■  ’ 


marches  pour  monter  fur  le  fourneau  ,  lorfque 
l’on  efi  parvenu  en  K  ,  au  moyen  d’une  échelle. 

Fig.  2.  Plan  du  four.  A ,  B,  C,  D,  plan  du  fourneau  un 
peu  au-deffus  du  fol  pavé  de  briques  3  E,  porte  du 
four  par  où  l’on  introduit  les  briques ,  &  par  où  on 
les  retire  quand  elles  font  cuites  3  F  ,  douze  ouver¬ 
tures  ménagées  dans  l’épaiffeur  des  murs  pour  fer¬ 
mier  les  lix  canaux  H  qui  fervent  de  foyers. 


*  9 


n 

A» 


CHAUFOURNIER.  CIRE.  COLLE-FORTE. 

CHAUFOURNIER, 

C  O  N  T  E  N  A  N  T  deux  Planches . 


PLANCHE  iere. 

Ig  u  re  i.  Plan  à  vue  d’oifeau  d’un  moyen  four  à 
cône  renverfé,  élevé  en  rafe  campagne.  On  a  fup- 
primé  une  partie  de  fa  rampe  Ac 

2.  Plan  du  four  coupe  au  niveau  du  cendrier,  pour 

faire  voir  le  tracé  de  fes  maçonneries. 

3.  Elévation  de  ce  four  prife  en  face  de  l’une  de  fes 

gueules. 

PLANCHE  IL 

ïig.  4.  Profil  ou  coupe  verticale  de  ce  four  paflant  par 
une  de  fes  gueules  avec  fa  galerie  d’entrée,  fuivanr 
la  ligne  T  V  des fig.  162. 

î*  Plan  détaillé  du  pied  de  ce  four  coupé  au  niveau  des 
ceintres  de  les  trois  gueules ,  pour  faire  voir  la 
conftruétion  de  fon  grillage. 

6.  Lance  du  chaufournier,  avec  laquelle  il  plonge  entre 
les  pierres  dont  le  four  eft  chargé.  A ,  rampe  pour 
monter  fur  la  plate-forme  P,  autour  de  l’orifice 
fuperieur  du  four.  B  ,  bords  fupérieurs  du  cône 
renverfe  du  four.  C,  bords  inférieurs  de  cet  enton¬ 
noir.  D ,  galeries  voûtées  pour  arriver  aux  gueules. 
£,  barre  de  fer  qui  traverfe  l’orifice  inférieur  de 
1  entonnoir  ,  ou  le  delfus  du  cendrier.  F,  gueules 
du  four.  G  ,  le  cendrier.  P,  plate-forme  du  four. 
K ,  revêtement  du  four.  ff '/,  fig.  s  ,  barreaux 
volans,  avec  lefquels  le  chaufournier  forme  à  vo¬ 
lonté  le  grillage.  S  {à  côté  de  la  fig.  4.),  repré¬ 


sente  un  petit  fapin  ,  ou  une  perche  que  le  maçon 
drelle  en  teire,  au  centre  du  four ,  pour  y  attacher 
une  réglé  tournante  qui  lui  fert  à  régler  le  talut 
intérieur  de  1  entonnoir.  Cette  réglé  a  eft  fixée 
par  deux  clous  fur  les  deux  autres  b  ,  qui  nortent 
chacune  un  collet  de  fer  mince  c  palfé  dans  le 
lapin  ,  Ses  y  foiltiennent  à  la  hauteur  convenable, 
au  moyen  de  deux  anneaux  en  confole  d. 

Fig.  7.  Elévation  de  la  gueule  du  four  F,  pour  faire  voir 
les  deux  barres  e  de  i  ,  dont  la  première  traverfe  la 
gueule,  &  la  fécondé  i  porte  le  ceintre  de  cette 
gueule.  On  y  voit  aufli  les  gonds  h  de  la  porte  de 
tôle  ,  dont  il  convient  de  fermer  les  gueules  d’un 
pareil  four. 

8.  Plan  d  un  four  à  chaux  de  la  même  efpece ,  creufé 
dans  un  tertre.  Le  plan  eft  pris  au  niveau  du  gril¬ 
lage. 

5).  Coupe  verticale  du  four,  prife  fuîvant  la  ligne  ab 
du  plan.  A,  galerie  circulaire  autour  du  pied  du 
four.  B,  galerie  rampante  par  laquelle  on  defeend 
au  pied  du  four,  c  d ,  galerie  rampante  plus  étroite 
que  la  precedente  :  cette  féconde  galerie  ne  fert 
que  pour  la  circulation  de  1  air  dans  le  fouterrain; 
on  1  ouvre,  ou  on  la  ferme  plus  ou  moins,  félon 
que  1  on  veut  donner  plus  ou  moins  de  tirage  au 
feu  du  four.  D,  magafin  où  1  on  dépofé  la  chaux 
fabriquée.  Z,  le  cendrier:  on  voit  ici  un  grillage 
foi  me  de  trois  barres  fixes/  qui  gênent  fouvent  le 
tirage  de  la  chaux. 


-  .  >  f— -*■  (j—fl*  -y  f  —  -  -»■  • 

PURIFICATION  ET  BLANCHISSAGE  DE  LA  CIRE , 


"  -  *  T  T.  ,  V  »  .  J  *  t 

Conte  na  n  t  une  Planche . 


IjA  vignette  repréfente  {fig.  1.)  des  ruches  vuides  d> 
près  defquelles  eft  un  baquet  es  qu’on  tranfporte  près 
de  la  table  h  {fig.  1.)  pour  y  mettre  les  rayons  dont  la 
cire  eft  brune  ,  &  ceux  qui  ne  contiennent  que  du  cou¬ 


vain. 


Sur  la  table  h  {fig.  2.) ,  on  pofe  horizontalement  les 
ruches  pour  en  tirer  les  rayons  :  ceux  qui  font  noirs  & 
ceux  qui  font  remplis  de  couvain  ,  fe  jettent  dans  le 
baquet }  les  beaux  rayons  font  mis  dans  le  vaiffeati/', 
après  qu’on  a  paffé  légèrement  une  lame  de  couteau  fur 
les  alvéoles  ,  pour  en  rompre  les  couvercles.  Le  miel 
le  plus  beau  découle  du  vaifieau  /  dans  celui  g  ;  r  font 
des  ruches  vuides  ;  k  eft  un  baril  en  chantier,  avec  un 
entonnoir  pour  y  verfer  le, miel $  j  font  des  barils  rem¬ 
plis  de  miel  commun  ;  l  des  barils  remplis  de  beau  miel. 

On  voit  {fig.  5.)  des  baquets  m  à  démiéler  la  cire  j 
les  féaux  n  reçoivent  l’eau  qui  fort  par  les  cannelles.  Le 


baquet  qui  eft  à  côté  fert  à  porter  la  cite  démiélée  1  h 
chaudière  ou  elle  doit  etre  fondue. 

Sous  la  cheminée  (fig.  4.)  font  les  chaudières  0  pofées 
nir  des  trépieds.  On  met  de  l’eau  dans  les  chaudières. 
&  par  delfus  la  cire  dereielee.  Quand  elle  eft  fondue 
on  la  verfe  fur  une  toile  claire  pofée  fur  la  chaudierea  • 
ce  qui  pafle  eft  refondu ,  &  verfé  dans  les  moules  a 
pour  former  les  gros  pains  de  cireji  .•  le  marc  qui  refte 
fur  la  toile  eft  paffe  enfuite  a  la  preffe  (fig.  j.)  :  ce  marc 

le  met  dans  un  fac  de  toile  forte ,  &  lorfqu’on  le  prelTe 
il  découlé  dans  le  vaifieau  I. 

Bas  de  la  Flanche. 

A  ,  fpatule  de  fer.  B  feau  de  bois.  C,  brouette. 
D ,  tourche  a  trois  fourchons  garnis  d’ofier  E  tamis 
de  cnn.  F,  pelle A  rejetier  G,  rabot.  H,  faucher  ou 
rateau.  I,  petite  fourche.  K,  burette  fervant  d’éculon 


-  -  -  rateau.  1,  petite  tourche.  K,  I 


ART  DE  FAIRE  LA  COLLE-FORTE, 


F 


C  o  N  T  e  n  A  N  T  une  Planche  double  équivalente  à  deux • 


’AZ 


.  I  g  v  r  e  1.  Civiere. 

2.  A,  B,  C,  cages  à  jour  pour  laver  les  cuirs. 

3.  Bouloirs ,  de  deux  fortes. 

4.  Barateàu  ;  forte  de  rateau  à  longues  dents, 
f.  Prefïé  pour  les  cuirs. 

6.  Chaudière  de  cuivre  montée  fur  un  fourneau  de 
maçonnerie. 


Fig.  7.  Grande  cuiller  de  cuivre  rouge. 

8.  Auges  ou  boîtes  de  bois. 

9.  Cuve  ou  la  colle  fe  clarifie  par  précipitation. 

10.  Moule  ou  calibre.  * 

1 1 .  Efpece  de  feie. 

12.  Ouvrier  qui  coupe  la  colle  en  tranches  ou  feuil¬ 

lets. 
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CORDONNIER.  COUTURIERE.  COUVREUR. 

.  ...  .  _  4«  r  •  t  1» _  _ _ 


F ig,  x  ^ .  Ouvrier  qui  met  les  feuillets  de  colle  a  fccher 

fur  des  filets.  , 

14.  Feuillets  de  colle  enfiles  dans  une  ficelle  pour  la 

pendre  dans  les  magafins.  ^ 

1  ç.  Cage  ou  dentier  où  l’on  met  les  parallelipipedes 


de  colle  au  fortir  de  l’auge ,  pour  les  couper  e* 
feuilles  minces  &  tranfparentes  avec  lelpece  de 

feie  ,fig.  1 1. 

Fig.  16.  Sécherie. 


C  O  R  D  O 

C  O  N  T  E  N  A  N 

PLANCHE  Iere. 

A,  paquet  de  foie  de  fanglier.  B,  une  main  fur  le  pouce 
de  laquelle  eft  une  aiguillée  pour  la  retordre.  C  a  a  a  a , 
les  différenstems  pour  joindre  l’aiguillée  de  gros  fil  a  la 
(oie  de  fanglier.  AA,  empeigne.  B  B ,  oreilles. C  C ,  quar¬ 
tiers.  DD,  paillettes.  EE,  trépointe.  FF,  ailettes.  G, 
piece.  H,  talon  d’homme  brut,  vu  par-deffus.  H  2,  vu  de 
côté.  I ,  talon  bûché  ,  vu  par-delfus.  I  1 ,  vu  de  côté. 

Fig.  1 .  Les  differens  points  des  coutures  lacées. 

2.  Le  cuir  de  l’empeigne  &  des  quartiers  aftemblés. 

3.  La  première  femelle  affichée  au  foulier. 

4.  Le  foulier  mis  fur  fa  forme. 

<f.  Le  foulier  avec  le  talon  de  bois. 

6.  Le  point  àl’angloife  pour  le  talon  du  foulier  de  femme. 

7.  Le  foulier  à  talon  de  cuir  ;  /',  cheville  de  bois  pour 

les  talons  de  cuir  ;  a ,  a  2 ,  la  trépointe  de  derrière } 
b3bi,  le  couche- point  *,  c,  c,  les  alonges  de  la 
fécondé  femelle  }  e,  le  chiquet. 

5.  A,  la  tirette  de  l’efearpin  retourné.  B,  le  releve- 

quartier  du  meme. 


N  N  I  E  R, 

deux  Planches . 

Fig.  9. 1,  II,  III,  le  point  caché  de  l’efearpin  non* 
retourné. 

10.  Claque  d’homme. 

1 1.  Sabot  d’homme. 

1 2.  Pantouffie  d’homme; 

PLANCHE  IL 

C ,  talon  de  bois  de  femme  brut.  D ,  talon  de  femme 
bûché.  E,  le  même  vu  du  profil.  F,  empeigne  de  femme. 
G  ,  quartier  de  femme.  L  ,  empeigne  &  quartier  de 
femme  fur  la  forme.  M ,  pafte-talon  de  femme  ébauché. 
N,  bride  de  cuir  du  talon  de  femme.  O,  foulier  de 
femme  achevé.  P ,  claque  de  femme  5  a ,  la  joue 4  b  3  1  em¬ 
peigne  j  c ,  le  renfort.  Q ,  pied  de  femme  chauffe.  R ,  pied 
d’homme  chauffé. 

Fig.  1.  Botte-forte. 

2.  Bottine-forte. 

3 .  Guêtres  de  cuir ,  différentes  de  la  botte-molle ,  a  paf; 

fant  ou  à  la  dragonne. 


C  O  U  T  U  RI  E  R  E, 

Contenant  une  Planche . 


A  ,  femme  en  robe,  vue  par-devant.  B  ,  femme  en 
robe ,  vue  par  derrière.  C  ,  fervante  en  jufte  ,  vue  de 

côté.  c 

Fig.  1.  Coupe  du  derrière  d  une  robe  de  femme. 

2.  Coupe  du  devant. 

3.  Derrière  p’iffé. 

4.  Devant  pliffé. 

c.  Manchettes. 
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(3.  Manclics. 

7.  Manteau  de  lit  coupé. 

8.  Le  même  ,  vu  par  dehors.' 

9.  Le  même,  vu  par  devant. 

10.  Devant  de  manteau  de  lit  avec  fes  plis.’ 

1 1.  Manteau  de  lit  monté  avec  les  manches  en  pagode, 

12.  Devant  d’un  jufte. 

13.  Derrière  d’un  jufte; 


COUVREUR, 


Contenant 


deux  Planches . 


PLANCHE  Ierô. 

Couverture  en  chaume. 

Pi  au  re  1.  Ofier  long  pour  lier  les  javelles.^ 

2.  Grandes  javelles  liées  par  des  enlacemens  d’ofîer. 

3.  Couffinet  pour  faire  les  égouts. 

4.  Ouvrier  qui  monte  des  javelles  fur  le  toit. 

f.  Coupe  d’un  toit  où  l’on  voit  le  faîte  de  la  char¬ 
pente,  &  deux  chevrons  chevalés  deffus,  &c . 

6.  Javelle,  vue  par  ion  épaiffeur. 

Couverture  en  tuile: 

7.  Une  chanlatte  ;  a  ,  le  bord  épais  -,  5,  le  bord  tran¬ 

chant.  B,  le  bout  d’une  membrure  deftinée  à  être 
refendue  en  chanlatte  par  le  trait  C  D. 

8.  Coupe  d’un  toit,  &c . 

9.  Egout  pendant. 


Fig.  10.  Toit  vu  de  face,  &c: 

1 1.  Un  contre-lattoir. 

12.  Tuiles  plates  vues  en  différens  fèns.’ 

13.  Arrangement  des  tuiles  pour  un  toit  k  clair- 

voies. 

14.  Approche  &  contre  -  approche  auprès  des  arrê-r 

tiers. 

if.  File  de  tuiles  creufes  que  l’on  met  quelquefois  fui; 
les  arrêtiers. 

1 6.  Faîtieres  a  mifes  en  place  ,  avec  leur  mortier  b. 

17.  Deux  bâtimens  qui  tombent  l’un  fur  l’autre  à  angle 

droit ,  pour  former  une  noue. 

18.  Autre  noue  formée  par  le  bâtiment  C  DE  F,  qui  {ç 

jette  fur  le  bâtiment  AB. 

15).  Toit  d’un  pavillon  pour  faire  concevoir  qu’on  ne 
peut  pas  faire  exactement  cette  couverture  fans 
tuiles  gironnées. 

20.  Muraille  couverte  ayec  des  tuiles  &  des  faî¬ 
tieres. 

PLANCHA 


DOREUR  SUR  CUIR.  H 

PLANCHE  II. 

Couverture  en  ardoife. 

Fig.  i.  Égout  pendant  ;  a,  le  chanlatte-chevron }  3,  une 
chanlatte  ;  c  ,  les  deux  ardoifes  de  l’égout. 

2.  Egout  pendant  établi  fur  des  coyaux  b. 

3.  Egout  retrouflé  avec  les  coyaux. 

4.  Egout  retrouflé  ,  afîis  fur  des  briques  ,  au  lieu  d’en¬ 

tablement  de  pierres  de  taille, 
f .  Toit  couvert  d’ardoifes. 

C.  Couverture  d’inégale  largeur  ,  dont  les  rangs  d’ar¬ 
doifes  font  pourtant  parallèles  au  faîte. 

7.  Faîtage  en  ardoifes. 

8.  Couvreur  qui  monte  à  la  corde  nouée.  A ,  fellette  fur 

laquelle  il  efl:  affis.  B ,  étrier  dont  il  fe  fert  pour 
monter. 

9.  Couvreur  qui  monte  jufqu’à  la  pointe  de  la  fléché 

d’un  clocher.  Il  pafle  d’abord  une  groflé  corde 
nouée  par  les  lucarnes  A  ,  qui  (ont  faites  aufli  haut 
que  la  charpente  a  pu  le  permettre.  Parvenu  fans 
difficulté  à  cette  hauteur,  pour  s’élever  jufqu’à 
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l’amortiflement  qui  efl:  à  la  pointe,  il  a  une  corde 
nouée  légère  8c  de  bon  chanvre  B;  la  tenant  de  la 
main  droite ,  comme  on  voit  en  C  ,  8c  portant  le 
bras  droit  en  avant  comme  en  D ,  il  enveloppe  la 
pointe  de  la  fléché  avec  cette  corde  Je  plus  haut 
qu’il  peut  comme  vers  E  -,  il  attrape  le  bout  de 
cette  corde  avec  une  latte  ,  &  il  lie  la  partie  C  avec 
la  partie  E  le  plus  ferré  qu’il  lui  efl:  poffible  j  il  fe 
tranfporte  enfuite  fur  cette  petite  corde,  de  il  s’élève 
le  plus  haut  qu’il  peut  ;  il  prend  l’autre  bout  F  de 
cette  même  corde  ,  8c  la  jettant  plus  haut ,  il  gagne 
peu  à-peu  l’amortiflement  j  alors  il  attache  fa  grolfe 
corde  nouée  avec  une  anfe  de  corde  D ,  A  ,  {fig.  10.) 
8c  une  cheville  de  bois  dur  B  qu’il  pafle  dedans  j 
quand  il  a  fait  fa  réputation  ,  il  defeend  fur  cette 
groflé  corde  jufqu’à  la  hauteur  des  lucarnes  A 
(Jig.  5?.) ,  8c  quand  il  s’efl:  établi  fur  la  corde  nouée 
qui  pafle  par  les  lucarnes  ,  il  tire  la  ficelle  ( jîg .  10.) 
C,  qui  répond  à  la  cheville  B  j  &  ayant  dégagé 
cette  cheville  de  l’a'nfe  de  corde  où  il  l’avoit  palïée , 
la  corde  nouée  tombe  d’elle-même. 

1 1.  Chaife  renverfée  8c  attachée  au  haut  d’une  échelle, 
fervant  à  réparer  les  égouts. 


DOREUR  SUR  CUIR. 

Contenant  une  Planche . 


Ig  u  r  e  1 .  Ouvrier  qui  amollit  les  peaux, 
z.  Ouvrier  qui  corroie  les  peaux.  A,  tas  de  peaux 
battues. 

3.  Ouvrier  occupé  à  détirer  les  peaux. 

4.  Ouvrier  qui  taille  une  peau  en  fe  réglant  fur  un 

chaffis  de  la  grandeur  de  la  planche  qui  doit  fervir 
à  l’imprimer. 

f .  Ouvrier  qui  étend  les  peaux. 

6.  Ouvrier  qui  vernit. 

7.  Ouvrier  qui  étend  le  vernis  que  celui  de  la  figure 

précédente  a  appliqué  fur  le  cuir  ,  en  traçant ,  avec 
fa  main ,  pîufleurs  lignes  courbes  à  quelque  diflanec 
les  unes  des  autres. 

5.  Ouvrier  qui  frappe  à  petits  coups  fur  le  "ernis  pour 

qu’iJ  s’imbibe  mieux  avec  les  feuilles  d’argent, 
c).  Ouvrier  qui  enleve,  avec  un  petit  couteau,  le  ver¬ 
nis  dans  les  parties  du  cuir  doré  qui  doivent  refler 
en  argent. 

10.  Ouvrier  qui  nettoie  avec  un  linge  les  endroits  d’où 
il  a  enlevé  le  vernis  ,  afin  que  l’argent  paroifle 
fans  altération.  B  ,  planches  fur  lefquelles  font 
clouées  des  cuirs  verniflés,  8c  que  l’on  expofe  au 
foleil ,  afin  qu’ils  fechent  plus  promptement.  C , 


pierre  fur  laquelle  on  efearne  les  cuirs.  D,  croix; 
inflrument  fervant  à  porter  les  cuirs  &  à  les  étendre 
fur  les  cordes  pour  les  faire  fécher.  EE,F  ,  reflort 
femblable  à  celui  -dont  011  fe  fert  pour  polir  les 
glaces ,  pour  liflér  les  cartes  à  jouer ,  8c  regardé  par 
M.  Fougeroux  de  Bondaroy  comme  plus  avanta¬ 
geux  à  employer  que  le  brunifloir,  jîg.  6  &  7  ,  du 
Dicl.  raïf  des  Sciences  ,  8cc  G  ,  comme  on  a  per¬ 
fectionne  la  prefle  à  imprimer  les  cuirs  ,  on  a  fub- 
ftitué  à  la  place  des  deux  jumelles  qui  forment  les 
côtés  de  la  prefle  que  l’on  voit  dans  la  vignette  de 
la  planche  du  doreur  fur  cuivre  dans  le  Dicl.  raifl 
des  Sciences  ,  8cc.  le  montant  qui  efl:  ici  repréfenté. 
H,  I,  K,  dans  l’ouverture  que  l’on  apperçoit  dans 
la  partie  moyenne  du  montant  G  ,  on  met  les 
deux  couflînets  I  ,  K  ,  8c  on  y  ajoute  plufieurs 
feuilles  de  carton  H  ,  pour  rendre  la  preffion  plus 
moelleufe.  On  peut  voir  dans  X art  de  travailler  les 
cuirs  dores ,  par  M.  Fougeroux  de  Bondaroy, 
l’explication  de  cette  prefle  ,  8c  des  changemens 
qu’elle  a  éprouvés.  I,  M  ,deux  efpeces  de  galoches 
néceflàires  pour  le  fer  vice  de  la  prefle. 


HISTOIRE  NATURELLE. 


Contenant  quatre  Planches . 


PLANCHE  Iere. 

Difîerens  dégrés  de  la  métamorphofe  des  têtards 
ou  petits  poiflons  en  grenouilles,  8c  des  grenouilles  en 
poiflons.  Voye^  i’art.  Grenouille  ,  où  vous  trouverez 
une  ample  explication  des  figures  de*cette  planche. 

PLANCHE  II. 

Fig.  1.  A&inia-fociata,  ou  animal-fleur. 

2.  Section  perpendiculaire  d’un  animal  fleur. 

3.  Champignon  de  mer. 

4.  Holothurie,  ou  verge-marine,  epipetrum. 
y.  Plume-de-mer  rouge. 

a.  Plume-de-mer  à  figure  de  doigt. 


Fig.  7.  Rein  de  mer  applati. 

8.  Priape  à  tige  déliée  ,  priapus  pedunculo  filifoïtni ; 
corpore  ovato. 

PLANCHE  III. 

a. ,  la  cochenille  femelle,  vue  par-deflous ,  de  fagrof- 
feur naturelle.  3,  la  même  vue  par  deflus.  A,  B,  l’une 
8c  l’autre  vues  au  microfcope.  c  ,  le  mâle  vu  par  deflous 
de  fa  groflêur  naturelle,  d ,  le  même  vu  par-defl’us.  e ,  le 
même  vu  de  profil  ou  de  côté.  C,  D,  E ,  les  mêmes 
grofih  par  le  microfcope.  i,  la  femelie  qui  commence 
à  s’enfler  8c  à  s’engourdir.  I  ,  la  même  vue  au  microf¬ 
cope.  k,L,m ,  la  femelle  dans  le  dernier  dégré  de  fon 
enflure  8c  de  fon  engourdiliement ,  vue  par-delTousi 
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par-defTus  8c  de  coté.  K ,  L ,  M ,  la  même  groflîe  au  mi- 
crofcope ,  &  vue  fous  les  memes  afpetfts. 

Fig.  i,i  ,  3  >  4  &  f.  Cinq  efpeces  du  caillou ,  nommé 
Jàlagramam  par  les  Indiens. 


PLANCHE  IV. 

Striiélurc  finguliere  du  tibia  8c  du  cubitus  des  gre¬ 
nouilles.  Voyei  l'article  Tibia  de  ce  Suppl. 


\ 

HERMAPHRODITES. 


Trois  Planches. 


PLANCHE  I«*. 

F Io  y  re  i.  Hermaphrodite  dans  qui  le  fexe  fémi- 
nin  femble  dominer. 

2.  Hermaphrodite  dans  qui  le  fexe  mâle  domine. 

3.  Hermaphrodite  qui  femble  réunir  les  deux  fexes 

d’une  maniéré  moins  imparfaite  que  les  précédens. 

4.  Autre ,  plus  homme  que  femme. 

PLANCHE  II. 

Fig.  f.  Deux  jumeaux  hermaphrodites. 


Fig.  6  8c  7.  Sujet  mal  conformé  dans  fês  parties  de  la 
génération. 

8.  Autre  efpece  d’hermaphrodite. 

PLANCHE  III. 

Fig.  9  8c  10.  Parties  extérieures  de  la  génération  de 
Michel-Anne  Drouart. 

1 1  &  1 1.  Parties  intérieures  8c  extérieures  de  la  gé¬ 
nération  d’un  autre  hermaphrodite.  Toutes  ces 
figures  font  fuffifàmment  expliquées  dans  ce  Supz 
plémeru  au  mot  Hermaphrodite. 


CHIRURGIE. 


Huit  Planches . 


PLANCHE  I«e; 

Fig .  1.  Bandage  pour  l’anus  artificiel. 

2  &  j^Vafè  de  fer-blanc  fubftitué  à  celui  qui  eft  mar¬ 
qué  B  ,  dans  la  fig.  1. 

4.  Saphyletome  vu  en  entier ,  fa  lame  renfermée  dans 
la  gaine,  a,  la  lame  rempliffant  toute  l’ouverture. 

b,  l’extrémité  du  côté  du  manche,  r,  le  manche. 
d,  la  partie  applatie  du  manche. 

f.  La  lame  de  1  infiniment ,  vue  hors  de  fa  gaine. 
a,  fon  tranchant,  b ,  fon  extrémité  du  côté  du 
manche,  c,  une  paillette  qui  fert  à  fixer  la  lame 
dans  la  gaine,  d ,  le  manche,  e,  piece  de  pouce. 

6.  La  gaine  de  l’inftrument ,  vue  en-deflous.  a  ,  l’ou¬ 

verture  de  la  gaine,  b ,  l’entrée  de  la  gaîne.  c,  l’an¬ 
neau  qui  fert  à  pafïer  les  doigts  du  milieu.  A ,  pro¬ 
fil  de  l’entrée  de  la  gaîne. 

7.  Ancienne  maniéré  de  lier  les  polypes  de  la  matrice 

&  du  vagin  pour  en  faire  l’extirpation. 

8.  Nouvel  infiniment  pour  la  même  opération. 

PLANCHE  II. 

fig-  1  .  Deflein  d’une  partie  du  cercle  fixe  de  l’inftrument 
appellé  fpeculum  uteri  ,  &  d’une  de  fes  branches. 
Les  lignes  pon&uées  montrent  la  difpofiiion  de 
tout  l’inftrument.  a,  tête  d’une  des  fix  branches 
droites, 2  a.  b,  branche  courbe  portant  la 
branche  droite  unie  en  une  feule  piece, fig.  1  b. 

c,  tourillon,  d ,  chaîne  de  montre  qui ,  pafiant  fur 
le  tourillon  c,  fert  à  tirer  la  branche  courbe  b  vers 
le  cercle  ,  où  elles  doivent  toutes  fe  rendre  par  ce 
même  moyen  uniformément  répété,  e ,  couplet 
delà  branche  courbe  entre  les  deux  joues  du  cercle 
creux ,  fig.  2  g.  j f,  portion  du  cercle  fixe,  au-devant 
duquel  efi  un  autre  cercle  mobile  ,fig.  3 ,/,  g. 

2..  a,  u,  branche  droite  qui  fe  monte  à  vis  pour  en 
fubftituer  d’autres  plus  grandes.  bt  branche  courbe 
à  laquelle  eft  jointe  la  branche  droite,  c ,  tourillon. 
d 9  chaîne  de  montre  qui  porte  un  large  anneau, 
dans  lequel  roule  la  tête  de  la  branche  droite ,  pour 
qu’en  la  tirant  vers  le  cercle  fixe,  cette  chaîne  prenne 
toujours  une  direction  droite. 

3./,  profil  du  premier  cercle  creux  8c  fixe,  g ,  profil 
du  fécond  cercle  plein  &  mobile ,  ajufié  &  pofé 


fur  le  tourillon  c9fig.  1,2.  Le  même  cercle  reçoit 
la  chaîne  d,fig.  1,2,  dans  une  rainure  intérieure, 
ce  qui  n’empêche  pas  qu’il  n’ait  fon  appui  8c  fon 
jeu  fur  le  tourillon,  ht  tete  du  tourillon  c,fig.  1,  2, 
laquelle  arrête  le  cercle  plein  g  ,  fans  en  gêner  le 
mouvement.  Entre  ces  deux  cercles  eft  établi  un 
cliquet  à  queue  -,  il  arrête  le  cercle  mobile  à  mefure 
qu  on  le  tourne  avec  la  main,  8c  la  queue  fert  à 
le  relâcher. 

Fig.  4.  L’inftrument^  fermé  ,  tel  qu’on  le  préfente  an 
vagin  pour  y  être  introduit.  Quand  l’inftrument 
eft  entierement^ouvert ,  on  ne  voit  que  les  deux 
cei clés  8c  les  tetes  des  branches  droites  ,  lignes 
ponéhiées.  b ,  queue  du  cliquet, 
f.  L  infiniment  ouvert  fur  la  proportion  d’une  exten- 

!on,.  orifice  du  vagin  de  deux  pouces  &  demi 
de  diamètre. 

PLANCHE  III. 


1  .  '  i> - i-  r  . 3  HCilpcucive.  a.  a ,  a 

roulettes  a  1  angloife.  b,  vis  à  oreilles,  c,  c  pied: 

de  devant,  c,  c,  pieds  de  derrière.  d,  d,  d  ,d  pre¬ 
mières  traverfes.  e ,  e ,  fécondés  traverfès.  /'  //bras 
c  ^  .  s/u  doflîer  mobile,  h,  h ,  marche-pied1 
mobi  es.  v,  fupports.y,  tiroir,  k,  k,  chaflis  du  fiege 
a  couhfle  &  premier  couffin  dormant.  /,  feconc 
couflinalamain.™,  doflîer  garni.  n,n,  bras  gar¬ 
nis.  o ,  fléau  i  1 ,  talon  renverfé  5  2  ,  poignée,  n,  bou 

ton  mobile  portant  une  broche  de  fer.  a  /régu¬ 
lateurs  de  1  inclinaifon  du  doflîer.  r,  r,  crampons 
de  retenue,  j',  j,  tourillons  8c  chapes  fans  lacs, 
s ,  s,  tourillons  ,  chapes  8c  lacs.  t,t,  écrous  Si 

fnen4P!fCe-MUajrée*  U’  Uy  r<^îtres  cachés  parla 
faJhe  de  douilles  du  portant  7  &  bougeoir  8.  Voye* 

flanche  V. fig.  6.  o-  planche  V.u.  3  ,  tringle  mobile 
du  doflîer ,  4 , 4 ,  fes  branches  en  équerre  ;  s ,  trin¬ 
gle  fixe  du  fiege  a  couhfle  kj  6,6,  coulans  de  la 
tringle  du  fiege;  7,  7,  7,  portons  garnis,  branche, 

dez,  tiges,  douilles  quarrées  &  vis  ;  8,  bougeoir 
a  quatre  couplets  53,3,3,  joints  &  frettes  des 
bras  qui  fe  démontent  ;  10 ,  boîtes  de  la  tringle  du 
doflîer  j  11 ,  coulant  de  la  même  tringle  j  12,  tê- 
tiere  mobile.  * 

i.La  chaife  chirurgicale,  vue  de  face.  Les  lettres 


lin.ger  e. 


défîgnent  les  mêmes  parties  que  dans  la  fig.  i.  ôc 
leur  correfpondent. 

PLANCHE  IV. 

Fig.  I.  La  chaife  chirurgicale  ,  vue  par  derrière.  Les  let¬ 
tres  désignent  les  mêmes  parties  que  dans  la  fig.  t. 
de  la  planche  précédente  ôc  leur  correfpondent. 
V  y  v,  fiches  à  noeuds  prolongées  en  mamelons 
dans  les  fléaux,  x}  xy  deux  fupports ,  traverfe  ôc 
crampon  tournant  y. 

1.  a ,  une  des  deux  branches  de  la  têtiere  mobile. 
Voyei  planche  III.  fig.  i  &  i.  ôc  planche  IV.  1 1. 
b  y  tourillon  où  doit  paflér  un  lacs,  c,  douille 
ronde ,  aflortie  de  deux  vis ,  forcé  de  la  longueur  ôc 
grofleur  du  mamelon  e.  dy  un  des  quatre  boutons  où 
s’attachent  les  la cs.fi  un  des  deux  coulans  de  la  trin¬ 
gle  du  doflier ,  vis  deflus,vis  derrière,  ôc  mamelon 
en  avant.  gy  partie  de  la  tringle  du  doflier,  fur  la¬ 
quelle  joue  la  branche  de  la  têtiere  &  le  coulant , 
réunis  par  la  douille  c  &  le  mamelon  e. 

$.  a  y  bout  du  bras  garni.  Planche  III. fig.  1  &  1. planche 
V.y.  b  y  platine  en  patte-d’oie.  c9c,  trous  percés 
a  un  demi-pouce  du  bord. 

4.  a  y  bout  du  bras  garni.  3,  queue  droite  de  la  douille 
quarrée  du  portant,  c,  mouvement  de  la  queue, 
lignes  ponctuées,  d ,  tête  du  bouton  fur  lequel 
joue  la  même  queue,  e ,  trou  d’une  cheville  à 
oreilles  correfpondant  à  ceux  de  la  platine  en  patte- 
d’oie. 

f.  <z,  bout  du  bras  garni,  b ,  douille  quarrée  du  portant. 
c  y  portant,  lignes  ponctuées,  dy  chevilles  à  oreil¬ 
les.  e ,  queue  droite  de  la  douille  quarrée. 

tè.a,  dyûyay  coupe  du  canal  d’un  regître.  Planche 
III.  fig.  1.  ôc  planche  V.  Ôc  le  fond  du  canal  ou¬ 
vert  au  milieu,  b  y  b  y  deux  oreilles  du  canal  viiïees 
fur  la  féconde  traverfe  de  derrière  du  bâtis.  Le 
canal  a  deux  oreilles  femblables  viflées  fur  la  fé¬ 
condé  traverfe  de  devant  du  bâtis.  Le  regître  joue 
à  nud  par  le  defliis  fous  le  chaflis  ôc  le  panneau 
enrafé  du  fiege.  c,  regître  avec  fon  bouton,  d ,  té 
renverfé  ,  viflé  fous  le  bout  du  regître  oppofé  au 
bouton  pour  contenir  le  regître  ,  ôc  l’empêcher 
d’échapper. 


H 

planché  V. 

n >  roulettes  à  l’angloife.  b.  b,  vis  à  oreilles. e,  pied! 
de  devant ,  droit,  c,  pied  de  derrière  ,  cambré,  d,  pre- 
miere  traverfe.  <?,  fécondé  traverfe.  /,  bras,  g,  chaflis 
du  doliier  mobile,  h,  hy  fnarche-pieds  mobiles,  rele- 
Yes.  ^bailles  3  leurs  mouvemens ,  lignes  ponctuées. 

1 3.L 3  fuPPorts-  chaflis  du  fiege  à  couliflê,  &pre- 
miei  couffin  dormant,  tirés  en  avant,  lignes  ponctuées. 

3  lecona  couiiin ,  a  la  main.  m ,  doflier  garni.  Li- 
c  •  /  iiy  bras  garni,  o ,  fléau  ;  i,  talon  ren- 

verie  3  2,  poignées,  bouton  mobile  &  broche.  <7, régu¬ 
lateur  de  lincîinaifon  du  doflier.  Inciinaifon  ,  lignes 
ponéluces.  Abaiflement  du  doflier  ôc  fupport.  Idem. 
r,  crampon  de  retenue.  t,  tourillon  &  chape  fans  lacs! 
L  ecrou  ôc  vis  y  planche  III,  fig.  2.  t3  ne  font  point  defli- 
nes  pour  découvrir  le  coulant  de  la  tringle  du  fiege,  &c. 
Uy  regître.  jc,  fupport.  x ,  lignes  ponctuées,  y  y  cram¬ 
pon  tournant,  y ,  lignes  pon&uées.  f  ôc  6  ,  tringle 
fixe  du  fiege  ,  Coulant,  douille  quarrée  &  vis  3  7,  por¬ 
tant  fans  garnitures  3  7,  douille  quarrée  ôc  vis,  queue 
droite  ôc  cheville  à  oreilles*  Voye^  planche  IV.  fig.  ^  ; 

9  >  9  y  joints  ôc  frettes  -,  10  ,  boîte  de  la  tringle  du  dofi- 
fier  *3  1 1 ,  coulant  de  la  même  tringle  312,  têtiere  mo¬ 
bile  3  13  ,  élévation  de  la  tringle  ôc  de  la  têtiere,  lignes 
ponduées. 

PLANCHE  VL 

Differetts  bandages  faits  avec  là  réfine  élaflique.  Voye£ 
les  aruclesRésiNE  élastique  ^Substance  résineuse* 

PLANCHES  V  1 1  &  V 1 1 1. 

Ces  deux  planches  fe  rapportent  aux  articles  Tibia 
d1  Ténacité  dès  os  >  où  elles  font  fuffifamment  ex¬ 
pliquées. 

Les  os  (les fig.  7,8,5;,  10  ,  1 1  ,  1 2  ôc  1 3  *  ont  été 
preféntes  a  1  académie  des  Sciences  ôc  h  h  correfpon- 
dance  royale  de  Médecine  de  Paris.  On  en  trouvera 
une  defeription  plus  détaillée  dans  les  Mémoires  de  la 
correfpondance  royale  de  Médecine  ,  que  le  public 
attend  avec  empreflèment. 


L  I  N  G  E  R  E, 

Contenant  quatre  Planches . 


PLANCHE 

la  ures  1.  Le  point  de  furjet. 

2.  Le  point  de  côté. 

3.  Le  point-arriere  ou  amere-point; 

4.  Le  point  devant. 

j.  La  couture  rabattue. 

6.  Le  point  noué  ou  point  de  boutonnière^ 

7.  Le  point  de  chaînette. 

8.  Le  point  croifé. 

p.  Peignoir  en  pagode; 

10.  Bonnet  piqué. 

1 1.  Coëffure  de  dentelle. 

12.  Coëffure  à  deux  rangs  ou  â  bavolet. 

.13.  Grande  coëffe  en  moufléline.  A ,  coëffure  en  papil¬ 
lon  fur  une  tête  de  carton. 

PLANCHE  II. 

Vig.  14.  Chemifè  de  femme  à  la  françoifé, 

2  j.  Chemife  de  femme  à  l’angloife. 

1 6.  Autre  à  l’angloife. 

17.  Mantelet  en  moufléline. 

j 8.  Coqueluchon  du  mantelet, 
ip.  Linge  de  fein. 

20.  Manches  en  amadis. 


PLANCHE  III. 

Fig.  21.  Coupe  du  béguin. 
il.  Béguin  monté. 

23.  Têtiere. 

24.  Cornette  pour  la  nuit. 

2  ^  Bonnet  rond. 

16.  Lange  piqué. 

27.  Petits  bras. 

28.  Chemife  de  brafliere.’ 

2p.  Coupe  de  la  chemife  de  brafliere*' 

30.  Tour-dé -iange. 

3 1.  Bavoil*. 

31.  Dedans  de  berceau  ou  dëflus  d’archets 

3  3.  Chauflêttes  du  premier  âge. 

34.  Chemifé  du  premier  âge. 

3  f.  Chemife  d’homme. 

36.  Poignet  de  chemifé  travaillé. 

37.  Col  d’honnme. 

PLANCHÉ  IV. 

Fig.  38.  Chauffons. 

3  p.  Tablier  de  valet-de-chambre. 

40.  Manchette  de  botte. 

Alphabet  Ôc  chiffres  pour  la  marque  du  linge. 


sS 


LUTHIER* 


LUTHIER, 


C  O  N  T  E  N  A  N  T  Jlx  Planches  à  caufe  de  deux  doubles . 


PLANCHE  Iere. 

Injlrumens  des  Hébreux. 

fie  u  r  e  i.  Afcior,  afor,  afin*  ou  hafur. 

2.  Atfe  berofeim,  ou,  fuivant  Kircher,  guelfe  beru- 

fim. 

3.  Cinnyre,  ou  kinnor. 

4.  Nable,  nablum ,  naulum  ou  nebel. 

f.  Minnim.  Voyez  Minnim,  (  Mufiq.  inflr.  des  Hébr.) 

Supplément. 

6.  Machul  ou  machol. 

/.  Autre  machul  ou  machol.  Voyez  Machul,  (  Mufiq . 
inflr.  des  Hebr.  )  Supplément. 

8.  Mnaanim.  Voyez  Mnaanim  ,  (Mujîq .inflr.  desHébr.) 

Supplément. 

9.  Nable  ou  nebel  fuivant  D.  Calmet.  Voyez  Nable, 

(  Mujîq.  inflr.  des  Hébr .)  supplément. 

10.  Magraphe  d’Aruchin.  Voyez  Magraphe  ou  Ma* 

grepha  ,  {Mujîq.  injlr.  des  Hébr.)  Supplément. 

1 1.  Chatzctzeroth  ou  trompette  de  Juifs.  La  trompette 

des  Romains  {tuba)  croit  entièrement  femblable  à 
celle-ci.  Voyez  Chatzotzeroth ,  {Mujîq.  inflr. 
des  Hébr.)  &  Trompette,  {Mufiq.  inflr.  des  ancî) 
Supplément. 

1 2.  T oph  ou  tuph ,  efpece  de  tambour. 

PLANCHE  II. 

Injlrumens  des  anciens . 

Fig.  1.  Cor  de  chaife  des  anciens. 

2.  Autre  cor  ,  mais  qui  paroît  par  les  bas-reliefs  anti¬ 

ques  n’avoir  fervi  que  dans  les  a&es  religieux  8c 
militaires. 

3.  Caufeus  (de  la  Chauffe)  ,  d’où  j’ai  tiré  cette  figure, 

veut,  dans  le  fécond  volume  de  fon  Mujeum  Roma- 
num  ,  que  ce  foit  Tinftrument  dont  fe  fervoient 
dans  les  funérailles  ceux  que  les  Grecs  appelloient 
tymbaulas ,  les  Latins  fidcmes  8c  quelquefois  ficin- 
niflce.  Ce  même  auteur  appelle  cet  infiniment 
flûte ,  8c  veut  qu’il  foit  de  corne  ,  mais  fa  figure 
me  paroît  prouver  le  contraire.  Cet  infirument 
n’eft  pas  non  plus  une  flûte  ,  puifqu’ii  n’a  point  de 
trous  latéraux  pour  les  différens  tons  j  voyez  Flûte, 
{Mujîq.  inflr.  des  anc.)  Supplément  :  mais  cela  n’em¬ 
pêche  pas  qu’il  ne  foit  1  infiniment  funéraire  des 
fiticines ,  car  Aulu-Gelle  l’appelle  tuba  dans  fes 
Nuits  atdques ,  liv.  XX.  chap.  ij.  Ovide  8c  d’autres 
auteurs  l’appellent  auflî  tuba. 

4.  Buccine  c’étoit  une  coquille  ou  conque.  Voyez 

Conque,  {Mufiq.  inflr.  des  anc.)  Supplément.  On 
s’en  fervoit  à  la  guerre  \  probablement  on  fit  des 
buccines  d’airain  ,  en  leur  confervant  la  forme 
d’une  conque. 

7  »  8 , 9 ,  10,  u,  12,  13  8c  16.  Flûte  des  an¬ 
ciens.  La  flûte  double  {flg.  6  )  eft  tirée  d’unfàcrifice 
à  Priape.  Je  crois  que  le  cylindre  fupérieur  duquel 
fortent  les  deux  flûtes ,  8c  le  tuyau  qui  fert  d’em¬ 
bouchure,  je  crois,  dis- je,  que  ce  cylindre  contient 
deux  anches ,  une  pour  chaque  flûte. 

Quant  à  la  flg.  7 ,  c’eft  l’efpece  de  flûte  la  plus 
fimple ,  faite  d’un  rofeau ,  il  eft  probable  que  Tan¬ 
che  de  cet  infiniment  eft  cachée,  ou  que  ce  n’étoit 
qu’une  fimple  fente,  comme  dans  nos  chalumeaux 
Je  plus  communes  j  auffi  Caufeus  (de  iaChaufle), 
d’où  j’ai  tiré  cette  figure  ,  l’appelle  calamus  paflo - 
ralis. 

La flg.  8  eft  tirée  des  antiquités  d’Herculanum , 
&  c’eft  la  flûte  phrygienne  la  plus  fimple  ,  car  elle 
eft  tirée  d’un  tableau  qui  repréfente  Marfyas  don¬ 


nant  leçon  à  Olympe,  Phrygien  ;  elle  paroît  fen¬ 
due  par  le  bout  fupérieur ,  8c  c’eft  probablement 
Tanche  \  cette  fente  même  confirme  que  c’eft  une 
flûte  phrygienne  ,  car  ,  comme  le  dit  Bartholin  de 
tibiis  veter.  d’après  Euftache,  commentateur  d’Ho- 
mere  ,  «  la  trompette  tyrrhénienne  eft  fendue  par 
«  le  bout  comme  la  flûte  phrygienne  ». 

Pour  les  flg.  9,  10  8c  1 1,  voyez  F  lute  ,  {Mufiq, 
inflr.  des  anc.)  Supplément. 

La  flg.  1 2  eft  une  flûte  fpondaïque ,  fuivant  Cau¬ 
feus  ,  d’où  je  l’ai  tirée.  Voyez  auffi  Præcento- 
rienne  ,  {Mujîq.  inflr.  des  anc.)  Supplément. 

La  flg.  13  repréfente  deux  flûtes  parfaitement 
égales  ,  8c  qui  paroiffent  fe  tenir  par  le  bas  ,  aufll 
Caufeus  les  appelle  tibia  pares.  Les  cinq  boutons 
que  portent  ces  flûtes  femblent  être  percés:  mais 
fi  le  même  mufîcien  jouoit  en  même  tems  de  ces 
deux  flûtes,  ces  boutons  ne  doivent  pas  être  per¬ 
cés  ,  car  on  ne  peut  couvrir  que  quatre  trous  du 
même  côté  avec  chaque  main  :  j’en  conclus  donc 
ou  que  ces  boutons  font  de  vraies  chevilles  non- 
percées  ,  8c  qui  fervoient  à  boucher  les  trous  , 
comme  on  le  dit  à  Y  article  Flûte,  {Mufiq.  inflr. 
des  anc.)  Supplément ;  ou  que  Ton  jouoit  de  ces 
flûtes  féparément.  Le  premier  fentiment  eft  le  plus 
probable  ,  car  pourquoi  mettre  des  boutons  percés 
fur  des  trous? 

La  flûte  {flg.  16.)  qui  paroît  d’os  eft  la  feule  qui 
ait  un  bifeau.  Voyez  P0Lir  ce,’a  Y  article  Flûte  , 
{Mufiq.  inflr.  des  anc.)  Supplément. 

Fig .  14.  Orgue  ancienne  tirée  du  Mufieum  Romanum  de 
IaChaufle,  lequel  rapporte  que  l’original  fe  trouve 
dans  des  médailles  deNéron.  Je  donne  cette  orgue 
combinée  avec  la  cornemeufe,j%  1  f,  parce  que  je 
l’ai  trouvée  de  même  dans  mon  original.  On  ne 
voit  aucune  apparence  de  bifeaux  ni  de  truches  dans 
les  tuyaux  de  cette  orgue  j  il  eft  vrai  qu’on  peut 
les  fiippofèr  de  l’autre  côté  :  au  refte  la  petiteflè  du 
réfervoir  a  vent  me  fèmble  prouver  qu’on  ne  faii 
foit  réfonner  qu’un  tuyau  à-la-fois. 

iy.  Cornemufe  ancienne  tirée  du  mufieum  delà  Chauffe, 
8c  copiée  d’un  bas-relief  antique.  Cette  cornemufe 
a  deux  flûtes  ,  chacune  à  trois  trous  *,  car  je  penfe 
que  les  poils  de  l’outre  en  cachent  un.  On  ne  voit 
point  par  où  le  mufîcien  infpiroit  le  vent  dans 
l’outre. 

17.  Autre  cornemufe  ancienne  auflî  tirée  du  même  mu~ 
fieum ,  je  ferois  prefque  tenté  de  croire  que  la  flûte 
percée  de  trois  trous  fervoit  pour  exécuter  la  mé¬ 
lodie  ,  8c  les  deux  autres  pour  faire  les  bourdons  : 
cette  cornemufe  a  un  tuyau  féparé  pour  infpirer  le 
vent. 

18.  Lituus  tiré  de  Montfaucon  ,  d’après  Fabretti.  Voyez 

auflî  Lituus  ,  {Mufiq.  inflr.  des  anc.)  Supplément. 

19.  Trigone-,  peut-être  auflî  étoit-ce  f  infiniment  appelle 

tricorde  :  cet  infiniment  eft  en  même  tems  une 
efpece  de  fiftre,car  les  anneaux  dévoient  réfonner 
quand  on  pinçoit  les  cordes. 

20.  Autre  trigone. 

21.  Efpece  de  lyre  ou  de  cithare  qui  eft  placé  ici ,  parce 

qu’elle  paroît  être  le  premier  pas  fait  vers  les  gui¬ 
tares  ,  les  luths ,  &c. 

il.  Quoique  cette  figure  n’ait  que  deux  côtés  ,  je  la 
regarde  cependant  comme  un  trigone  :  elle  eft  tirée 
des  antiquités  d’Herculanum. 

23.  Dichorde  ou  peélis. 

24.  Monocorde  tiré  des  harmoniques  dePtolomée. 

2f.  Efpece  de  guitare  tirée  d’un  monument  qui  fe 
trouve  dans  Boiffard. 

16.  Efpece  de  cymbale  d  airain  ,  8c  peut-être  les  crem- 
bala  des  Grecs. 


Fig.  27. 
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Fig.  47.  Tête  entourée  du  phorbéion.  Voyei  ce  mot, 
(  Mufiq.  inflr.  des  anc.)  Supplément. 

2 S.  Crotales  faites  de  rofeaux. 

x<j.  Valès  d’airain  qui  pendoient  dans  les  bains  ;  on  les 
frappoit  avec  Je  marteau  A  ,  pour  marquer  l’heure 
de  l’entrée  &  celle  de  la  fortie. 

30.  Caufeus  (de  la  Chaude)  d’où  j’ai  tiré  cet  infiniment, 

l’appelle  cymbale  crotaligere  ,  ou  difque  crotalo- 
phore  ;  il  paroît  qu’il  a  copié  cette  figure  de  Bello- 
rius  3  il  me  femble  probable  qu’on  faifoit  tourner 
cette  cymbale  autour  de  fon  centre,  8c  que  toutes 
les  clochettes  réfonnoient  8c  faifoient  réfonner  le 
difque  même  en  tombant  delfus. 

31.  Pied  garni  du  fcabella,  fcabilla  ou  fcabellum. 

32.  Cymbale,  furnommée fufpendue  (penfile)  par  Cau¬ 

feus  3  je  crois  que  ce  n’eft  que  le  difque  crotalo- 
phore  ,  Jîg.  50.  mais  auquel  il  manque  les  fon- 
nettes. 

33.  Monocorde,  tiré  de  Caufeus  (de  la  Chaude). 

34.  Sementerion. 

planche  III 

Injlrumens  étrangers . 

Fig.  1,2  8c  3.  Trompettes  d’ivoire  des  Indiens. 

4 ,  f  ,  6  8c  7.  Flûtes  des  Indiens.  Les  flûtes ,  n°.  4  &  7, 
font  en  ufàge  dans  Je  royaume  de  Juida  3  elles  font 
de  fer.  Les  flûtes  ,n°.^&  6 ,  font  de  rofeau ,  &  pa- 
roidènt  des  flûtes  à  bec. 

8.  Guitare  des  Indiens. 

9.  Grand  gomgom  des  Hottentots.  0 

10.  Balato  avec  fes  baguettes. 

il  1.  Gong  ou  cong. 

[12.  Tlounpounpan  des  Siamois, 

113.  Tapon  des  Siamois. 

14.  Tong  ou  clong  des  Siamois. 

,iy.  Tambour  des  Negres  de  la  Côte-d’Or. 

16.  Pat-cong  des  Siamois. 

17.  Tambour  des  Negres. 

18.  Efpece  d’orgue  des  Chinois.  Voyei  Orgue,  (Luth.) 

Supplément. 

|ic).  Efpece  de  chauderon  de  métal  ,  dom  les  Indiens  Ce 
fervent  dans  leur  mufique ,  en  frappant  deflus  avec 
les  baguettes. 

20.  Tambour  du  royaume  de  Juida. 

21.  Périt  tambour  des  Negres  de  la  Côte-d’Or. 

22.  Tambour  des  femmes  de  Juida. 
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Fig.  23.  Tifa,  efpece  de  tambourin  des  habitans  de  fille 
d’Amboine. 

24.  Teponatzle ,  efpece  de  tambour  des  Péruviens. 

2y.  Efpece  de  pincette  dont  les  Negres  de  la  Côte-d’Or 
fe  fervent  en  guife  d’inftrument  de  mufique  à  per- 
culhon. 

26.  Tambour  des  Péruviens ,  autre  que  le  teponatzle  j 
on  le  frappoit  avec  les  mains. 

2  7*  V°y&lM  *3  >  &  fon  explication. 

2b.  Râbcinci  y  cfpccc  de  tambourin  dont  (c  fervent  les 
femmes  de  fille  d’Amboine. 

2Ç).  Efpece  de  tambour  des  femmes  hottentotes  :  elles 
en  jouent  avec  les  doigts. 

3°.  Pannier  d’ofier  rempli  de  coquilles,  dont  les  Negres 
fe  fervent  dans  leur  mufique.  Voyei  Tambour, 
(Luth.)  Supplément . 

PLANCHE  IV. 

Injlrumens  de  différentes  fortes . 

Fig.  1.  Clavecin  vertical. 

2.  Harpe  double. 

y.  Chitarrone. 

4.  Orphéoron. 

y.  Tympanifchiza,  efpece  de  trompette  marine; 

6.  Bûche.  V oyei  Bûche,  (Luth.)  Supplément. 

7.  Lyra  di  braccio. 

8.  Archi-viole  de  lyre. 

9-  Régale. 

10.  Penorcon. 

1 1.  Chiterna. 

1 2.  Cervelat. 

13.  Cornet  à  bouquin.' 

14.  Infiniment  fingulier  tiré  de  Kircher ,"  8c  dont  il 

eft  parlé  à  1  "article  Cornemuse,  (Luth.)  Supplé¬ 
ment. 

1  f .  Flûte  traverfiere  à  deux  clefs ,  avec  le  bouchon  mo¬ 
bile  8c  la  tête  bri fée  à  coulifl'e. 

1 6.  Tête  à  coulifle  ,  avec  le  bouchon  mobile. 

17.  Clarinette,  vue  par  devant. 

18.  Clarinette,  vue  par  derrière. 

i.p.  Tctc  de  la  clarinette  ,  vue  en  face.  La  pièce  a  eft 
un  morceau  de  rofeau  aminci  convenablement , 

qur  s  attache  avec  du  fil  fur  le  trou  triangulaire 
de  la  tete. 

20.  Tête  de  la  clarinette  vue  de  côté  ,  avec  la  languette- 
de  roleau  vue  de  même  en  a. 


MARCHANDE  DE  MODES, 

Contenant  une  Planche . 


La  vignette  repréfente  la  boutique  d’une  marchande 
de  modes. 

Bas  de  la  Flanche. 

•  -.>  ^  T 

y  •  W  "  * 

Fig.  1.  Coupe  du  coqueluchon  d’un  mantelet. 


Fig.  2.  Mantelet  coupé.  Dans  cette  coupe  eft  cell.e  de  U 
mantille  de  cour  en  lignes  ponétuées. 

3.  Pelifle  coupée. 


MATHÉMATIQUES. 


GÉOMÉTRIE, 


C  O  N  T  E  N  A 

fl  g  u  r  »  y.  Dcndrometre  de  MM.  Duncombe  & 
Whittels.  A,  demi-cercle.  B  ,  fon  diamètre.  G,  al¬ 
timètre.  D,  la  corde.  E,  le  rayon.  F,  index  d  élé¬ 
vation,  G,  petit  demi- cercle  de  F  altimètre.  H,  fon 


N  T  une  Planche . 

\ 

appui.  I ,  vis  qui  fe tt  à  avancer  8c  à  reculer  le 
rayon.  K,  piece  qui  le  contient  en  place.  L ,  le 
plomb.  M,  traverfin  de  la  piece  coulante.  N ,  axe* 
P ,  cief  dé  la  vis,  P ,  piece  coulante.  Q  9  bras 


MATHÉMATIQUES. 


mobile.  R,  alidade  qui  porte  le  télefcope.  S,  arcs 
pour  régler  la  pofition  de  l’alidade.  T,  petit  quart 
de  cercle  de  l’alidade. 


Les  autres  figures  fe  rapportent  aux  articles  Acutan¬ 
gle  ,  Jaugeage,  Milieu,  &c.  où  on  peut  en  voir 
l’explication. 


ALGEBRE. 


Une  Planche  double  équivalente  à  deuX. 


Conftru&eur  univerfel  d’équations. 


« 


MÉGHANIQ  UE. 

Trois  Planches \ 


PLANCHE  I«e. 

Cbaife  roulante  ,  dans  laquelle  un  homme  qui  a 
perdu  l’ufàge  de  fes  jambes  peut  fe  promener  fans  che¬ 
val  fur  les  chemins. 

Fig.  i.  Grande  8c  petite  roue. 

2.  Plan  de  la  voiture. 

3.  La  voiture  en  perfpeétive. 

PLANCHE  IL 

Fig.  ï  8c  2.  Infiniment  balifiique. 

3.  Machine  qui  fe  meut  d’elle -même.  AB  CD,  le 
chaflis  dans  lequel  elle  fe  meut.  E  F ,  roues  de  cui¬ 
vre  de  même  diamètre,  dont  l’axe  G  eft  mobile. 
1,2,  aimans  artificiels  placés  dans  les 

dents  8c  tout  autour  de  la  roue.  H 1 ,  deux  aimans 


égaux  enchâiTés  dans  la  plaque  AC.  KL,  deux 
autres  aimans  enchafiés  dans  la  plaque  B  D. 

4  8c  Voiture  qui  marche  feule.  E  F ,  l’effieu  de  de¬ 
vant.  G,  roue  horizontale.  H  L,  manivelle  defen 
B  B ,  les  roues  de  derrière.  QQ,  deux  petites  roues. 
P  P,  rouleaux  au*defius  de  l’impériale.  R,  poulie. 
ST,  planches  qui  fôutienncnt  les  plaques  de  fer 
qui  mordent  dans  les  roues  Q  Q. 

6.  Balance  des  grains. 

PLANCHE  III. 

o 

Les  fig.  r  4 1 , 3  8c  4,  ont  rapport  aux  cordes  vibrantes*. 

Fig.  ç.  Balance  pour  pefer  les  laines  filées. 

Les  fig.  6 , 7  8c  8  ,  ont  rapport  à  une  démonfiration  me- 
taphyfique  du  principe  de  l’équilibre. 


OPTIQUE. 

Deux  Planches . 


planche  i«*. 

Fg.  1  , 1  8c  3 ,  fervent  à  expliquer  l’effet  des  foufflures 
du  verre  par  rapport  à  la  réfraétion  de  la  lumière. 

4.  Machine  pour  tailler  les  lentilles  paraboliques  ,  hy¬ 
perboliques  &  elliptiques,  a  a,  b  b  ,  c  c  ,dd ,  chaf- 
fis.  £  g  y  h  j  1  »  &  y  ly  mi  n  y0  y  P  y  Ç  >  vis. 

f .  Boete  dans  laquelle  entre  le  chaflis.  a,  vis  qui  porte 
la  poupée  y  1 ,  {fig.  4.)  fur  laquelle  le  verre  efi  pofé. 
b ,  la  roue. 

6.  a,  b  ,  c ,  cône  de  bois.  </,  «,/,  fe&ion  du  cône, 
g,  h,  i,  lame  d’acier  qui  fupplée  à  ce  que  la  feie  a 
emporté. 

y.  Microfcope  folaire  ,  compofé  d’un  miroir  A  qui, 
par  le  moyen  de  la  vis  S  H  qui  le  fondent  en  7  , 
s’incline  plus  ou  moins  pour  recevoir  les  rayons 
du  foleil  d’une  grande  lentille  B ,  qui  reçoit  les 
rayons  réfléchis  par  le  miroir  ;  8c  d’un  tube  C,  où 


A  S  T  R  O 


eft  enfermé  l’objet  que  le  microfcope  doit  groflir. 
A  l’extrémité  E  ,  on  adapte  le  fécond  tube  G  E  qui , 
au  bout  F,  porte  une  petite  lentille.  Ce  fécond 
tube  s’enfonce  plus  ou  moins  dans  le  grand  foyer 
jufqu’à  une  jufte  diftance  du  foyer  de  la  fécondé 
lentille.  11  en  eft  de  même  du  tube  D ,  qui  entre 
aufli  à  volonté  dans  le  tube  C. 

Fig.  S  eft  un  diagramme ,  qui  explique  l’effet  de  ce  mi¬ 
crofcope  folaire. 

PLANCHÉ  II. 

Fig.  1.  Diagramme  du  microfcope  de  Newton. 

2.  Diagramme  du  microfcope  à  réflexion,  inventé  par 

M.  Barker. 

3.  Le  microfcope  monté,  qui  peut  fervir  aufli  de  télef¬ 

cope  grégorien. 


N  O  M  I  E, 


Huit  Planches . 


PLANCHE  1er*. 

Fig.  f.  Joviîabe  >  tiré  de  l’Aftronomie  deM.de  la  Lande. 

PLANCHE  V. 

Fig.  41.  Lunette  parallatique. 

PLANCHÉ  VII. 

Fig.  63  8c  69.  Changemens  propofés  à  l’OCtant  de  Ha- 
dley  pour  le  perfectionner. 


PLANCHE  VIII. 

Saturnilabe. 

Les  autres  figures  d’Aftronomie  font  fuffifamment 
expliquées  dans  les  articles  auxquels  elles  ont  rapport, 
nous  nous  fommes  contentés  d’énoncer  ici  ces  quatre 
nouveaux  inftrumens. 


MATH  É  M  ATIQUES. 


19 


GÉOGRAPHIE. 

Dix  Planches  doubles  équivalentes  à  vin^t. 

I.  Carte  des  parties  nord  Sc  oueft  de  l’Amérique. 

II.  Carte  des  parties  nord  8c  eft  de  l’Ajfîe. 

III.  Nouvelle  repréfentation  des  côtes  nord  &  eft  de 

l’Afîe. 

IV.  Carte  de  la  Californie  8c  des  pays  nord-oueft,  fépa- 

rés  de  FAlie  par  le  détroit  d’Anian. 

V.  Autres  cartes  diverfes  de  la  Californie. 

VI.  Carte  des  nouvelles  découvertes  ,  dreftee  par  M. 

Buache.  Extrait  d’une  carte  japonoife  de  l’univers. 

VII.  Carte  generale  des  découvertes  de  l’amiral  de  Fonte, 
&  autres  navigateurs  Efpagnols ,  Anglois  8c  Rufies, 
pour  la  recherche  du  pafîage  à  la  mer  du  Sud. 

VIII.  Carte  générale  des  découvertes  de  l’amiral  deFonfé, 
repréfentant  la  grande  probabilité  d’un  palfage  au 
Nord-oueft. 

IX.  Cartes  des  Terres  Arctiques. 

X.  Partie  de  la  carte  du  capitaine  Cîuny. 

G  N  0  M  O 

NIQUE. 

Sept  Planches . 

Les  figures  des  Planches  I.  II.  III.  IV.  V.  8c  VI.  font 
fuffifamment  expliquées  dans  les  articles  auxquels  elles 
fe  rapportent. 

PLANCHE  VII. 

Fig.  i.  Infiniment  qui  montre  les  heures  du  jour  ,  8c 
l’élévation  du  foleil  au-defîus  de  l’horizon  pour 
telle  latitude  que  ce  foit.  A  B,  plaque  de  cuivre  fur 
laquelle  eft  gravé  un  cadran  reêtiligne.  C  D  E , 

quart  de  cercle  divifé  en  degrés  8c  en  minutes  par 
des  tranfverfales.  EDF,  réglé  de  cuivre  mobile  à 
laquelle  il  eft  attaché  ,  8c  par  le  moyen  de  laquelle 
on  le  place  fur  tel  degré  de  latitude  qu’on  veut. 
A  M ,  A  K ,  rainures.  G  ,  H ,  deux  vis  qui  fervent  à 
l’arrêter.  ST,  alidade.  R,  grain  de  chapelet  qui 
coule  le  long  du  fil.  V,  coulant.  X,Y,  pinnules. 

Fig.  2,  repréfente  un  cadran  horizontal ,  dont  la  con- 
ftruétion  eft  très-fîmple  8c  très-aifée  ,  comme  on 
peut  le  voir  à  l’article  où  il  en  eft  parlé. 

PHYSIQUE. 

Trois  Planches . 


PLANCHE  Ier*. 

Fig.  I.  Machine  inventée  par  Muftchenbroek ,  pour 
repréfenter  aifément  &  clairement  les  phénomènes 
de  l’arc-en-ciel. 

2.  La  même  machine ,  vue  par  derrière. 

3  &  4.  Hygromètre,  de  l’invention  de  M.  Fergufon. 
A  A  A  A,  ( fig .  3.)  chalîis  de  menuiferie  ,  dans  le¬ 
quel  eft  emboîté  un  panneau  de  bois  blanc.  CC, 
endroit  où  il  déborde.  F,  goupille  à  laquelle  les 
roues  H  &  G  font  fufpendues.  L,  autre  poulie 
fur  laquelle  palTe  la  corde  I  K.  M,  autre  poulie. 
N ,  plo  mb  fufpendu  au  bout  de  la  corde  I  K.  A  A, 
{fig.  4.)  plaque  graduée  qu’on  attache  derrière  le 
chalîis.  B,  le  ftyle. 

y.  Nouveau  ventilateur. 


PLANCHE  IL 

Fig.  1.  Expérience  appliquée  à  l’effet  de  la  commotion. 
Voye 1  Commotion. 

2.  Plan  d’un  cerf-volant. 

3.  A  rapport  à  la  force  d’inertie. 

4.  Eleétrometre  ,  inventé  par  M.  Lane.  A,  vaiffeau  de 

verre  cylindrique  de  Ex  pouces  de  long  «5c  de  feize 
de  circonférence ,  qu’on  a  fubflitué  au  globe.  B,  la 
*  roue  dont  chaque  révolution  fait  tourner  quatre 
fois  le  vailfeau  cylindrique.  C,  le  conducteur.  D, 
phiole  bouchée.  E  ,  fil  de  cuivre  qui  aboutit  à  une 
plaque  mince  fur  laquelle  la  phiole  eft  pofée.  F,  pi¬ 
lier  de  i’éleCtrometre,  G ,  cylindre  de  cuivre  en- 


châlfé  dans  le  pilier.  H,  vis  qui  fert  à  l'arrêter. 
I,  rainure  dans  laquelle  coule  la  vis  pour  haulTer 
ou  bailTer  l’éle&rometre  félon  la  hauteur  des  phio- 
les.  K,  hémifphere  de  cuivre  poli  qui  tient  au 
conducteur.  L  ,  vis  d’acier  qui  paflè  par  le  haut  du 
cylindre  ,  dont  les  pas  font  efpacés  d’un  vingt-qua- 
trieme  de  pouce.  M  ,  globe  de  cuivre  poli  qui  tient 
à  la  vis  L.  N,  échelle  dont  les  divilîons  marquent 
les  tours  de  la  vis.  O ,  plaque  circulaire  qui  fe  meut 
avec  la  vis,  8c  dont  chaque  tour  répond  aux  divi* 
fions  de  l’échelle.  Elle  elt  divifée  en  douze  parties 
égales. 

Les  fig.  s  ,  6,  7,  8  8c  9,  appartiennent  à  V article  Pesé- 
LiQueur,  8c  y  font  fulîifamment  expliquées. 

PLANCHE  III. 

Chemine1. e  -  poêle . 

Fig.  1.  Elévation  d’une  cheminée  vue  de  face,  dans  la4* 
quelle  on  a  pratiqué  un  poêle. 

2.  Coupe  de  la  même  cheminée. 

3.  Plan  de  la  même  cheminée. 

4.  Chalfis  de  fer  de  la  longueur  8c  de  la  largeur  du 

tuyau  de  la  cheminée  (  qu’on  voit  de  profil  à  la 
fig.  2.) ,  avec  fes  deux  foupapes. 

T  Vue  en  face  des  différens  mouvemens  néceffaires  au 
jeu  des  foupapes. 

6.  Elévation  d’une  cheminée- poe'le  dont  les  portes 
s’ouvrent  en  couliffes. 
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MUSIQUE.  MEUNIER. 


MUSI  Q  UE, 

Contenant  vingt-une  Planches. 
E  l  l  E  s  portent  toutes  leur  explication ,  8c  il  feroit  fuperflu  de  la  répéter  ici. 


>Kc**Ke»Kc*'^ 


MEUNIER, 

Contenant  cinq  Planches . 


L 


PLANCHE  Iere, 


'A  vignette  repréfente  l’élévation  d’un  moulin  vu 
en-dehors.  A,  arc  tournant.  B ,  roue  du  dehors.  C,  au¬ 
bes  &  coyaux.  D ,  homme  qui  leve  la  vanne.  E ,  pont 
de  pierre.  F,  logement  du  meunier.  G,  corde  iervant 
a  monter  les  facs. 

Bas  de  la  Blanche. 

^ig'  i»  Plan  des  meules  qui  rendent  la  farine  rouge,  le 
Ion  lourd  &  mal  écuré  :  ce  qui  provient  de  la  mau- 
vaife  qualité  des  meules  ,  de  la  maniéré  de  les 
rhabiller  &  de  1  irrégularité  des  rayons. 

2.  Plan  des  meules  à  moudre  par  économie.  A,  meule 
courante.  B  ,  engravure  de  Tannille  ou  place  de  la 
clef,  fig.  i.  B ,  1  annille  fcellée  fur  la  meule,  fig.  z. 
C,  meule  giflante.  D,  place  où  l’on  met  la  boëte, 
fig-  i.  D,  boè'te  8c  boëallonSjfig.  2.  E,  coupe  de 
la  meule  courante  avec  les  engravures  de  l’an- 
nille  F ^  fig.  1.  La  même  garnie  de  l’annill e,fig.  z. 
G,  coupe  de  la  meule  giflante,  avec  la  place  de  la 
boëte  H,  fig.  1.  La  même  garnie  de  là  boëte,  boëtil- 
lon  8c  faux-boëtillon ,  fig.  z. 

PLANCHE  IL 

Coupe  du  moulin  fur  la  largeur. 

A  ,  pont  de  bois.  B,  vanne  de  décharge.  C,  pont 
de  pierre  qui  conduit  à  la  vanne  mouloire.  D  ,  entrée 
principale.  E ,  efcalier  pour  monter  au  premier  étage. 
F,  rouet  avec  chevilles.  G,  arbre  tournant.  H  ,  touril¬ 
lon.  I ,  hériflon  &  chevilles.  K,  lanterne  à  fufeaux  pour 
faire  tourner  la  petite  bluterie.  L ,  lanterne  à  faire  tour¬ 
ner  la  meule.  M,  croifée.  N  ,  fer,  O  ,  palier.  P  P,  les 
deux  braies.  Q ,  lanterne  à  faire  monter  les  facs.  S ,  ar¬ 
bre  de  couche  portant  une  lanterne  8c  des  poulies , 
fèrvant  à  faire  tourner  les  bluteries  8c  tarare  des  étages 
fupérieurs.  T,  meule  giflante.  V,  meule  courante. 
X,  enchevêtrures.  Y,  annille.  Z,  archures  8c  couver¬ 
cles  qui  entourent  8c  couvrent  les  meules.  &  &  ,  tré- 
mions  &  porte-trémions.  1 ,  auget.  z  ,  trémie.  3  ,  cri¬ 
ble  de  fil  de  fer,  ou  crible  d’Allemagne.  4,  moulinet 
pour  lever  la  meule,  y  ,  bluterie  à  fon  gras.  6  ,  auget 
de  la  bluterie.  7,  trémie  de  la  même  bluterie.  8  ,  tarare 
fervant  à  nettoyer  le  bled.  9  ,  ailes  du  tarare.  10,  pou¬ 
lie.  11,  corde  à  faire  tourner  le  tarare.  12,  trémie  8c 
auget.  13,  anche  qui  conduit  le  bled  du  tarare  dans  le 
bluteau  de  fer  blanc.  14,  bluteau  de  fer  blanc  à  pafler 
le^bled.  15  ,  poulie  8c  corde  fervant  à  faire  tourner  le 
même  bluteau.  16 ,  ouvrier  qui  jette  du  bled  dans  la 
trémie.  17,  bafcule  à  monter  les  facs.  1 8  ,  garouenne  de 
dehors  pour  monter  les  facs.  19  ,  corde  à  pareil  ufage. 
20,  garouenne  du  dedans.  2 1,  rouleau  à  faciliter  le  cable. 
22  ,  ouvrier  qui  engrène  le  cable.  23  ,  autre  qui  verfe  du 
bled  dans  le  tarare. 

PLANCHE  III. 

Coupe  du  moulin  fur  la  longueur. 

A ,  ©uvrier  qui  avance  ou  recule  le  chevrcflier. 


B  ,  chevrcflier  du  dehors.  C,  chaife  qui  porte  l’arbre^ 
tournant.  D,  arbre  tournant.  E,  tourillon.  F,maflit 
fervant  à  porter  la  chaife.  G ,  roue  à  vanne.  H  H ,  aubes. 
II,  coyaux.  K,  niveau  de  l’eau  qui  fait  tourner  la 
grande  roue.  L,  rouet,  embrafures  8c  chevilles.  M,che- 
vreflier  du  dedans.  N,  hériflon  fèrvant  à  faire  tourner  la 
bluterie  de  deflous.  O  ,  palier.  P,  lanterne  à  monter  le 
bled.  Q,  les  deux  braies.  R,  beffroi.  S,  batte  «Secroifee. 
T,  lanterne.  V,  babillard.  X,  baguette  pour  remuer  le 
bluteau  qui  tamife  la  farine.  Y,  bafcule  pour  engrêner 
la  lanterne  qui  fait  tourner  la  bluterie  du  deflous.  Z ,  blu¬ 
teau  fupérieur.  &  ,  partie  fupérieure  de  la  huche,  où 
tombe  la  farine  lorfqu’elle  fe  tamife.  a}  accouples  du 
bluteau,  b ,  bluterie  cylindrique  tournante,  c,  anche  qui 
conduit  les  ifllies  dans  la  bluterie  du  deflous.  dd ,  les  dif- 
férens  gruaux,  e,  lanterne  à  faire  tourner  la  bluterie  du 
deflous.  ft  chaife  du  dedans,  g ,  poulie  8c  corde  à  faire 
monter  le  bled.  A,  corde  à  monter  les  facs.  i,  anche  des 
meules  ou  cpnduite  de  la  farine  dans  le  bluteau,  k ,  cor¬ 
dages  8c  poulies  faifant  tourner  les  bluteries  au-defllis. 
/,  trempure  pour  approcher  les  meules,  m,  meule  gif¬ 
lante.  7Z,  meule  courante  ,  vue  en  coupe,  o,  enchevê¬ 
trure.  p,  annille.  ^,frayon.  r,  archures.  ff  trémions 
8c  porte-trémions,  r,  poulie  &  corde  fervant  à  élever 
ou  bailler  l’auget.  u,  auget.  x3  trémie. y,  crible  de  fer. 

I ,  moulinet ,  cr-ble  8c  vintaine  à  élever  la  meule  pour 
rhabiller.  1,  bluterie  a  fon  gras.  2,  auget.  3  ,  trémie. 

4  ,  fonnette  avec  une  corde,  pour  avertir  lorfqu’il  n’y  a 
plus  de  bled  dans  la  trémie,  f  ,  tarare  fervant  à  nettoyer 
Je  bled.  6 ,  ailes  du  tarare.  7 ,  trémie  du  tarare.  8,  auget 
du  tarare.  8  ,  bluteau  de  fer  blanc  pour  cribler  le  bled. 
10,  ouvrier  qui  renverfe  un  fac  de  fon  gras  dans  une* 
trémie.  1 1,  deflous  de  l’efcalier.  1 2,  bafcule  à  faire  monter 
les  facs.  1 3  ,  garouenne  à  tirer  les  facs.  14  ,  ouvrier  qui 
engrène  le  cable  pour  faire  monter  les  facs.  1  y  ,  corde 
'  à  monter  les  facs.  16 ,  palier  de  l’efcalier.  17 ,  ouvrier 
qui  ramafle  le  fon. 

PLANCHE  IV. 

Nouvelle  crapaudine  fervant  à  porter  le  pivot  ou  la  pointe 

de  jer. 

fig •  * •  donne  le  plan  de  la  crapaudine.  A ,  crapaudine 
ou  pas  qui  porte  la  pointe  du  fer.  B ,  boëte  ou 
poëlette ,  dans  laquelle  eft  enfermée  la  crapaudine. 

C  ,  chalfis  de  cuivre ,  a  travers  duquel  pailent  les 
vis  de  preflion.  D  D ,  vis  de  preflion  pour  Elire 
couler  la  poëlette  du  côté  néceflaire  pour  drefler 
les  meules.  EE,  boulons  pour  arrêter  le  chaflis 
fiir  le  palier.  F  F ,  grofle  piece  de  bois  ou  palier  fur 
lequel  e  pofe  la  crapaudine.  G,  plaque  de  tôle 
ou  de  ter-blanc  battu  ,  pour  faciliter  la  poëlette  à 
couler  avec  plus  d’aifance.  H,  quarré  pondu é 
qui  defigne  le  plan  du  fer.  Il  efl  à  obferver  que 
lorlque  les  crapaudines  n’ont  qu’un  feul  pas  ,  qua¬ 
tre  vis  luimenr. 

Us  fig  2  8c  3  repréfentent  différentes  clefs  pour  ferrer 
plus  ou  moins  les  vis  de  preflion. 

Fig.  4.  principale  méchanique  du  moulin.  A  ,  coupc 
de  la  meule  courante.  B,  coupe  de  la  meule  gif¬ 
lante.  C  ,  annille  ou  clef  de  la  meule  courante. 


o 
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avertissement. 


On  ne  doit  point  être  furpris  que  l’Explication ,  dont  nous  accompagnons  les  Planches 
de  ce  Supplément  ,  foit  fi  courte  ,  -tandis  quelle  eil  fi  longue  dans  quelques  volumes  des 
Planches  de  V Encyclopédie.  C’eft  que  toutes  les  figures  de  nos  Planches  font  fuffifamment 
expliquées  dans  les  articles  auxquelles  elles  fe  rapportent ,  de  forte  qu’une  fimple  indication 
fuffit  ici ,  pour  éviter  des  répétitions  fuperflues  ;  au  lieu  que  dans  l 'Encyclopédie  les  Planches 
ont  été  ajoutées  au  texte  où  fouvent  même  elles  ne  font  pas  annoncées ,  de  maniéré  qu’il 
falloit  neceffairement  les  accompagner  d  une  explication  allez  étendue  pour  les  rendre 
intelligibles  ,  &  fuppléer  par-là  au  texte.  Il  n’en  faut  pas  conclure  ,  comme  ont  fait  quelques 
gens  ou  peu  éclairés  ou  mal  intentionnés,  que  ces  Planches  font  inutiles.  Au  contraire 
elles  complètent  l’Ouvrage ,  fur-tout  la  defcription  des  Arts.  Si  l’on  fépare  cette  vafte  & 
riche  colleftion  de  Planches  en  onze  volumes ,  des  dix  -  fept  volumes  de  difcours  ,  on 

n  aura  qu’un  Ouvrage  mutilé  &  imparfait, 
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ÉTAT  des  Planches  contenues  dans  ce  Cinquième  Volume  du  Supplément . 

Planches. 

Agrigulture  &  Économie  Rustique,  .  .  .  .  6 

ANTIQUITÉS  Judaïques,  une  Planche  double  équivalente  à  i 

Babyloniennes  &  Égyptiennes, .  i 

Ruines  de  Palmyre , .  4 

Ruines  de  Baalbeck,  .  .  .  . .  5  ^  caufe  dune  double . 

Ruines  d’ Athènes, .  2 

Antiquités  diverses, . . t6  à  caufe  de  trois  doubles. 

Ces  Planches  font  fignées  depuis  A  jufqu  a  N, 

Agglefton, . .  i  _  . 

Catacombes  de  Naples, . «  •  i 

Colonne  de  Cufîi , . 2 

Architecture, . 17 

Bagne  de  Brefl,  .  * .  5  à  caufe  de  deux  doubles. 

Sallon  Spinola ,  quatre  PL  doubles  équiv .  à,  8  Nota  que  ces  quatre  PL 

doubles  font  lignées  depuis  A  jufqu  à  D. 

Théâtre,  . . .  10  à  caufe  d’une  double* 

Ces  Planches  font  fignées  depuis  A  jufqu’à  I. 

Architecture  Navale,  ....  * .  1 

Art  Héraldique  ou  Blason, . .  .  .  .  .  .  6 

Art  Militaire. 

Armes  &  Machines  de  Guerre . . 13 

Tactique  des  Grecs,  .  .  .  .  i .  2 

des  Romains, .  3 

Milice,  Fortification,  Armes  &  Machines 

des  Turcs, . 4  d  caufe  d’une  double. 

Fortification  ancienne, . «...  1 

,  Artillerie  nouvelle  . .  6  à  caufe  de  deux  doubles . 

Fabrique  des  Armes ,  Fufil  de  munition ,  .  7 

Piques  &Fufil-pique, .  1 

Briqueterie, .  1 

Chaufournier, .  2 

C 1 R  e  (  purification  &  blanchiffage  de  la  ) .  1 

CoLLEFORTE,  une  Planche  double  équivalente  à . 2 

Cordonnier, .  2 

C  outuriere, . 1 

Couvreur, .  2 

Doreur  sur  Cuir, .  1 

Histoire  Naturelle, . 4 

Hermaphrodites . .  3 

Chirurgie, .  8 

Lingere, .  4 

Luthier, .  6  à  caufe  de  deux  doubles . 

Marchande  de  Modes,  .  .  .  . .  1 

Mathématiques. 

Géométrie,  . .  1 

Algèbre ,  une  Planche  double  équivalente  ci  2 

Méchanique . .  3 

Optique, .  2 

Agronomie . .  8 

Géographie  ,  dix  PL  doubles  équiv  al.  à  .  20 

Gnomonique . .  7 

Phyfique . .  3 

Musique, . . 

Meunier, .  5 

Pipes  a  fumer  le  Tabac, .  4 

Porcelaine, .  5 

Tailleur  d'Habits  et  de  Corps, .  1 


1 44  PL  à  caufe  de  29  doubles. 


PIPES  A  F  U  M 

D,  papillon  du  gros  fer.  E ,  fufée.  F,  pointe  du  fer. 
G,  boëte  Sc  boëtillons.  H,  faux-boëtillon  de  tôle. 
I,  trayon  à  remuer  l’auget.  K,  trémie  où  Fon  met 
le  bled.  L ,  auget  qui  conduit  le  bled  dans  l’œil- 
lard  de  la  meule.  Ml ,  corde  du  baille-bled  ,  fer¬ 
vant  à  élever  plus  ou  moins  Fauget.  N,  anche  qui 
conduit  la  farine  dans  le  bluteau  mouvant.  O ,  lan¬ 
terne  à  fufeaux  pour  faire  tourner  la  meule.  P,  ba- 
quctte  pour  fccouer*  le  bluteau.  Q ,  croifée  pour 
faire  mouvoir  le  babillard.  R ,  le  pas  ou  crapau- 
dine  pour  porter  le  pivot  ou  la  pointe  du  fer. 
S.,  palier  Sc  les  deux  braies.  T  arbre  tournant. 
U,  rouet,  embrafures  Sc  chevilles.  V,  hérift'on  Sc 
chevilles  ,  pour  faire  tourner  la  lanterne  8  qui  eft 
au-detfous.  X,  tourillon.  plumard  de  cuivre 
pour  porter  le  tourillon.  Z  ,  chevreflier  ou  chaifè 
de  l’arbre  tournant.  & ,  babillard,  i  s  batte.  2  ba¬ 
guette  ou  clogne.  3  ,  bluteau  mouvant.  4,  accou¬ 
ples  du  bluteau,  f  ,  huche  où  tombe  la  farine  lorf- 
qu’elle  fe  tamife.  6,  petite  porte  à  couhfFe,  pour 
tirer  la  farine  hors  de  la  huche.  7,  bluterie  tour¬ 
nante  pour  tamifer  les  différens  gruaux.  § ,  lanterne 
de  la  bluterie  à  gruaux.  9  ,  bafcule  pour  engrener 
la  lanterne  dans  FhérifTon  ,  à  delfein  de  faire  tour¬ 
ner  la  bluterie.  10,  épée  de  la  trempure  pour 
élever  plus  ou  moins  la  meule  courante  par  le 


R  L  E  TABAC.  il, 

moyen  d’une  bafcule  1  r ,  Sc  de  fon  contrepoids  1  ï. 
13  ,  beffroi,  pour  porter  le  plancher  des  meules*, 
14,  pied  droit  ou  pilier  en  pierre.  1  $ ,  baftiant. 

PLANCHE  V. 

Différens  détails  &  outils. 

A  D,  le  gros  fer.  A,  papillon.  B,  fufée.  C,  fer.  D,  pointe 
du  fer.  E  ,  pas  ou  crapaudine.  F  ,  plan  de  la  crapaudine. 
G,  une  des  chevilles  du  rouet.  H,  fufeau  de  la  lanterne. 
I,  petit  coin  de  fer  pour  dreffer  la  meule.  K,  plan  de 
l’annille.  L  ,  tourillon.  M  ,  frayon.  N  ,  plan  de  la 
boëte.  O,  coupe  de  la  boëte.  P,  autre  coupe  de  là 
boëte.  Q ,  plumard  de  cuivre  fervant  fous  les  touril¬ 
lons  R  de  l’arbre  tournant.  A*,  orgueil  ou  crémaillère 
qui  fert  d’appui  à  la  pince  pour  lever  la  meule.  B*,  pince 
pour  lever  la  meule.  C*,  coin  de  levée  qui  fert  à  caler 
la  meule  à  mefure  qu’on  la  leve.  D  * ,  pipoir  qui  fert  à 
ferrer  les  pipes  ou  petits  coins.  E*,  pipe  ou  petit  coiri 
de  fer  fervant  à  ferrer  la  meule  courante.  F*,  rouleau 
fervant  à  monter  ou  defcendre  la  meule  poür  la  remet¬ 
tre  en  fa  place.  G*,  marteau  à  rhabiller  les  meules. 
H  *,  marteau  à  grain  d’orge ,  fervant  à  engraver  Fannille. 
1*,  marteau,  fervant  àpiqucr  les  meules.  K*,  maftë  de 
fer,  fervant  à  frapper  fur  le  pipoir. 


PIPES  A  FUMER  LE  TABAC, 


C  O  N  T  E  N  A  N  T  quatre  Planches , 


E 


PLANCHE  Ie™. 


Ig  u  r  e  i.  Maillet  à  écuafer  les  terres. 

2.  Manne  d’ofîer  pour  le  tranfport  des  terres. 

3.  Cuve  où  l’on  met  les  morceaux  de  terre  à  pipes. 

4.  Ecumette. 

f .  Palette  pour  remuer  la  terre  dans  la  cuve» 

6.  Cuve. 

7.  Dame  ou  étampe. 

8.  Autre  cuve,  pour  mettre  la  terre  étampée. 

9.  Battoir.  , 

10.  Piqueron. 

1 1.  Etabli. 

12.  Brolfe. 

1 3 .  Barreau  ;  B ,  I e  dos  >  C ,  le  plat; 

14.  Razette. 

1  ç .  Maffe  de  matière. 

16.  Moulin  dont  on  fe  fert  en  Hollande  pour  préparer 

la  terre  à  pipes,  Sc  la  rendre  entièrement  homo¬ 
gène. 

17.  Coupe  verticale  du  moulin. 

PLANCHE  IL 

Fig.  18.  Rouleau  de  terre,  auquel  on  donne  à-peu-près 
la  forme  d’une  pipe. 

19.  Poignée  de  quinze  rouleaux  -,  A,  premier  rang  ;  B,  fe- 

cond  rang  -,  C ,  troifieme  rang. 

20.  Broche  de  fer  à  percer  le  rouleau. 

2 1 .  La  broche  dans  le  tuyau* 

22.  La  pipe  Sc  la  broche  dans  le  moule  de  cuivre. 

23.  Les  deux  pièces  du  moule  l’une  fur  l’autre. 

24.  Preffe  dans  laquelle  eft  le  moule. 

2f.  Gouttière  de  fer. 

iC.  Coupe  de  la  preffe. 

27.  Etampeux. 

28.  Pipe  dont  la  broche  fait  la  communication  du  tuyaii 

avec  la  tête. 

25).  Eftriqueux. 

30.  Pipes  mifes  à  fécher. 

3  1.  Pipes  redreffées  Sc  arrangées  fur  des  planches. 

32.  Inftrument  dont  on  fe  fert  en  Hollande  pour  polir 
Sc  arrondir  la  tête. 


33.  Autre  poür  polir  le  tuyau. 

34.  Caillou  de  forme  conique  ptfur  donner  le  demies; 

poli  aux  pipes. 

PLANCHE  III. 

Fig,  3  Fondation  d’un  petit  four  à  pipes. 

5  6.  Elévation  extérieure  du  même  four. 

37.  Coupe  horizontale. 

38.  Coupe  verticale. 

PLANCHE  IV, 

Fig.  39.  Pot  à  pipes  avec  fon  couvercle. 

40.  Coupe  verticale. 

41.  Elévation  d’un  four  à  pipes  de  Gouda.  Ce  four  eft 

rond.  C  D  *  fon  diamètre  extérieur  qui  eft  de  feize 
pieds.  La  voûte  a  un  pied  d’épaiffeur ,  fa  plus  grande 
élévation  de  O  en  F  eft  de  treize  pieds  Sc  demi. 
F,  trou  par  où  fort  la  fumée-,  d,  d;  d ,  d ,  évents 
qui  fervent  à  faire  jouer  la  flamme  jufqu’aü  haut. 
Ces  trous,  au  nombre  de  ftx,  font  toujours  ouverts. 
A,  ouverture  haute  de  cinq  pieds,  &  large  de  trois 
par  où  l’on  entre  pour  placer  les  pots.  B  ,  ouver¬ 
ture  par  où  onallume  le  feu  3 il  y  erta  trois,  comme 
on  voit  ,Jig.  43  j  n,  n,  n ,  n ,  gonds  de  fer  pour 
aftùjettir  la  maco  ,  pour  recevoir  deux  barres  de 
fer  deftinées  à  affujettir  la  maçonnerie  qui  doit 
boucher  la  porte  ;  bb  ,  deux  cercles  de  fer  qui  en¬ 
veloppent  le  four. 

42.  Coupe  verticale  du  four.  O,  trou  qui  s’ouvre  8c  fe 

ferme  à  volonté  par  une  porte  de  fer ,  pour  rendre 
la  flamme  plus  ou  moins  vive-,  dy^gy,  canal  cir¬ 
culaire  qui  fépare  des  murailles  l’endroit  e  où  l’on, 
met  les  pots p  p  pp,  Scc.  Il  eft  recouvert  de  briques 
courbes  x ,  x ,  x  (de  même  que  le  trou  abc 
jig.  44.),  qui  laiftent  entr  elles  des  intervalles  n5 
fig.  44 ,  par  où  la  flamme  puiffe  pafler. 

43.Scétion  horizontale  du  tour  par  la  ligne  ponéluée 
V  de  la fig.  41.  B  B  B,  trois  ouvertures  par  où  l’on 
allume  le  feu  g,  h  ,  canal  circulaire  j  ac  >dby 
deux  conduits  avec  lesquels  le  canal  circulaire  à 
communication  3  ils  font  ménagés  fous  Fefpace 
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circulaire  où  l’on  met  les  pots  -,  8c  dans  l’endroit 
où  ils  Te  croifent,  fc  confondent  avec  le  trou  abce, 
fig  4,  lequel  n’eft  proprement  que  la  partie  i  k  du 
conduit  bd  reAéc  à  découvert. 

Fig.  44.  Coupe  du  même  four  fur  la  ligne  ^de  la  fi  g.  42, 
qui  ne  11  mife  que  pour  indiquer  cette  coupe. 
P  Q  R,  le  canal  circulaire  recouvert  de  briques 


courbes  x ,  x ,  Enflant  entr’elles  des  intervalles  n, n 
pour  l’ilTue  de  la  flamme  3  ab  ce,  le  trou  du  milieu 
ou  l’efpace  ik,fig.  45 ,  recouvert  de  même.  H,  cer¬ 
cle  pondue  eft  l’efpace  qui  répond  au  trou  du  mi¬ 
lieu  de  la  voûte  par  où  fort  la  fumée  3  d \  d ,  d ,  d ,  d,  d, 
emplacement  des  évents  3  D£FG,  efpace  circu¬ 
laire  où  l’on  met  les  ponts.  A,  la  porte. 


MMm&mmmmmmmmmmnmrnmm 

PORCELAINE, 

Contenant  cinq  Planches . 


PLANCHE  Ierc. 

/A  vignette.  A  ,  ouvrier  qui  rompt  les  cailloux  avec 
une  malle  de  ter.  B,  mortier  de  pierre  dure  pour  broyer 
Jes  cailloux  calcinés.  C,  tamifuion  des  terres.  D,  cail¬ 
loux  que  l’on  calcine  fur  un  grand  gril  de  fer.  E,  atte- 
lier  ou  le  travail  du  potier  s’exécute.  F,  fourneau  de 
porcelaine  allume.  G,  tolfe  où  l’on  délaye  les  terres. 
H,  ouvrier  qui  plaque  contre  un  mur  des  morceaux  de 
terre  préparée. 

Le  bas  de  la  Flanche . 

Fig.  r.  Tonneau  à  laver  les  terres  ;  pp,  robinets  à  flx 
pouces  les  uns  des  autres. 

2.  Capfule  de  terre  cuite  pour  mettre  l’argile  lavée. 

3.  Fourneau  de  faïencier  pour  cuire  la  porcelaine  en 

bifcuit  ;  a,  foyer  3  à,  trou  par  où  la  flamme  entre 
cîu  foyer  dans  le  laboratoire  3  c,  porte  du  four¬ 
neau  3  d ,  ouverture  du  foyer*,  e ,  place  nommée 
par  les  ouvriers  cornes  extérieures  du  jour  ;  jy  par¬ 
tie  fupérieure  du  fourneau  ,  avec  des  trous  qui  cor- 
relpondent  perpendiculairement  à  ceux  de  la  partie 
inférieure  b.  Ce  fourneau  doit  avoir  10  pieds  de 
long  fur  7  de  large ,  &  5)  de  haut  ;  la  voûte  infé¬ 
rieure  eft  de  3  pieds  8c  demi  de  haut  3  8c  la  porte 
de  10  ponces  à-peu-près,  pour  qu’un  homme 
puilFe  y  palier  pour  charger  le  fourneau  des  pièces 
que  l’on  veut  cuire. 

4.  Coupe  d’une  gazelle. 

y.  Perfpeéfive  de  la  même. 

PLANCHE  II. 

/  ;  /  ■  ■ 

Fig.  6.  Plan  d"un  fourneau  à  porcelaine  3  aaa  a  ,  épaif- 
feijr  des  murs  j  fjjj ,  ouverture  pour  l’entrée  de 
la  flamme  3  H  H  H  ,  grille  du  foyer  en  brique  de 
porcelaine  3  J  ,  repaire  pour  conflruire  la  porte 
du  foyer  ,  &  la  bûche  de  chauffage.  K  ,  cendrier. 

7.  Coupe  du  fourneau.  AAA  A,  maflif  du  fourneau 
en  briques  communes.  BBBB  ,  partie  de  ma¬ 
çonnerie  en  briques  de  porcelaine  pour  réffler  à 
l’aéfion  du  feu  3  C ,  cheminée  3  D  D  D  ,  enve¬ 
loppe  en  maçonnerie  commune  3  E  E  ,  labora¬ 
toire  3  j,  ouverture  pour  l'entrée  de  la  flamme  3 
G  ,  foyer  3  J ,  repaire  3  K  ,  cendrier  3  L  ,  voûte 
du  cendrier  3  M ,  palier  ou  plateforme  où  fe  tient 


celui  qui  dirige  Je  feu  3  N,  ouverture  latérale  pour 
entrer  dans  le  laboratoire,  8c  y  placer  les  pièces 3 
O  ,  porte  du  cendrier. 

PLANCHE  III.  . 

La  vignette.  A ,  le  fourneau  8c  la  mouffle  où 
l’on  fond  les  couleurs  fur  la  porcelaine  3  B,  i’atte- 
lier  des  fculpteurs  3  C,  ouvrier  qui  broie  les  couleurs.) 
un  autre  qui  les  tamifè  3  D  ,  travail  des  peintres. 

Bas  de  la  Planche . 

Fig.  8.  Coupe  du  foyer  8c  du  cendrier  3  aaa,  voûte  du 
fourneau  en  briques  de  porcelaine 3  3,  œil  du  four¬ 
neau  3  C ,  cheminee  ;DDDD,  enveloppe  en  ma- 
^  connerie,  &c. 

y.  Couvercle  de  toîe  êpaifle  pour  l’ouverture  fupé¬ 
rieure  du  fourneau. 

10.  Mouffle  ,  a ,  petite  cheminée  pour  le  palPage  de  la 

vapem  3  b ,  canal  pour  voir  ce  qui  fe  pafle  dans  la 
mouffle. 

1 1.  Fourneau  de  torréfa&ion  3  aaa  ,  cafés  pour  placer 

es  mouffles  3  b  b  b  ,  grille  de  fer  pour  les  foutenir  j 

ecc,  plateaux  de  fer  fur  lefquels  on  met  le  char¬ 
bon. 

iz.  Le  fourneau  à  porcelaine  vu  en  face. 

PLANCHE  IV. 

Fig.  1$.  Plan  d’un  four  nouveau  pour  cuire  la  porce¬ 
laine  dont  l’intérieur  a  14  pieds  8  pouces  de  hau¬ 
teur  fur  8  pieds  3  pouces  de  diamètre,  8c  dont  les 
murs  ont  2  1  pouces  d’épaiffeur. 

14.  Plan  du  bâtiment  dans  lequel  efl  conflruit  le  four¬ 
neau. 

1  y.  Coupe  du  bâtiment. 

O 

P  L-A  N  C  H  E  V. 

Fig.  te.  Elévation  en  perfpedive  du  même  four. 

17.  L,  coupe  geometrale  ;  E,  la  porte  ;  F ,  trois  trous 

quartes  pour  placer  les  montres  G,  cheminée  au 
nuheu  de  la  voûte  ;  HH,  foupiraüx  placés  au- 
deffus  de  trous  F  ;  I,  plateau  de  fer,  fouten  t  par 
quatre  piliers  de  même  métal.  P 

18.  Coupe  des  foupiraux  H  H. 


*„*****■  . 

TAILLEUR  D’HABITS  ET  DE  CORPS 

C  O  N  T  e  N  A  N  T  une  Planche. 


Fi* ...  1.  Profil  d’un  derrière  de  juftaucorps.  C  C, 
le  cran. 

2.  Profil  d’un  devant  de  juflaucorps.  C,  manche  3  D, 

parement  3  E,  patte. 

3.  Profil  d’un  derrière  de  vefle» 


Fig.  4-  Profil  du  devant,  e ,  manche  de  velïe; 
y.  Couteau  a  baleines. 

<5.  Poinçon  pour  faire  les  trous  des  millets  des  corns 
A,  femme  en  corps  vue  par  devant  R  ç+  °rpS‘ 
corps  vue  par  derrière.  P  *  B’  femme  « 


Fin  de  l  Explication  des  Planches & 
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